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Le congrès de la Langue 

s'ou\Tc aujourd'hui 

-·-
I ~anbul, 24 /\. 1\. - Du Secré:ar .;:4t 

l{én r:al de la .. or.1nuc. ion linquist!ciu-e : 
Auiou1d.hui.. à 14 h~ures, aura 11 u 

I' OU\ xi ure <lu Jllènl.e conRrès des lan· 
s;cu au pala.J.& de Dohna.hahçe... \ 1o·ci 
I'oi Ir- du iou de ~ pr .. n1i.ère io·.!'né .... : 

1. - E.xe ·ution de la tn01;.che d~ 
l' lndépt ndra.nce. 

2. D~ou.rs d'ouverture du 'Dé~. 

QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU 

Zino\'Ïcv c:t ses con1plices 

dl'Yant le tribunal 

TomsJ,; s'••st s11ici1lé 1 

Mo'C':>U, 23 A. A. - A l'aud,ence 1 

Les 

d hier soir et après que le procureur L 
rlcm:in,la la peine caipitale pour tous les es 
..-i,c:.cuséJ, le prés:denl du. tribunal, l_ll1·.ch, 
s'adressa à chacun de~ inculpés, leu:- ac-
co1dan~ la parole pour se défendre. Ils 
tofusè:ren: les avocats et chacun d·eux 
dé.clara au tribunal qu.j) utilisera ~on 
Oroit à la dern:ère parole. 1 

Un ccmmuniqué du cOIIIlité central 

11a,ri res tle ytterre 9011 ver11e1nc11ta11x . ' 
arr~11so11ue llll a11glais 

nationalistes annoncent 
victoire devant Cordoue 

SOIR 

ont 

une 

dent .lr.: la commissi•'ln ling11Ut Que_ ccnim·Jniste de l'U. R. S. S. annonce 
cC'ln ... I q~e M".çhel ·1 om ki. membre suppléant 

du comité central. ayant eu des lie.os 
con- 1 avec les te1·roriite:i contte - révolution-

3. Election <lu p ës:dent <l~ 
1nè3. 

4. Di cours du présidt-nt d'.l 

l{rès. na.Î.tes trotzk to"zinov1évistes, se suicida 

Les bulletins de victoire publiés Izier 
par Ir gou11crnc1nent de ftfadrid ànt 
reçu une confirmation, tout au nioins 
i11.àirecte1nent, dans les conununiqués 
de Bttrgos. 

cGn.sti~ucnt des buts d'excursion parti~ déclarèrent que les offi.a:e.rs esp.agno]S; 
culièrement attrayants. Cela se trad.ml visitèrent le na.vire de fond en comble 
toutefoi!.. sur le terra.in nUlitalre, :par • ::to ~ 

de g1aves inconvénients au point de Londres, 24 A. A. - Selon le! der-
vue de la défense de la ville. Ce11e-ci se nières informations offic1elles, le Gibel­
trouve à la merci de tout ad'Yersairr qui j zerjon, n 'awalt pas été arrrai!tonné, mais 
parvient à preflidre- pied sur ces montar I simplement prié de retourner à Gibral-

5. - F. •. ect1on d de-ux vice-pré i · le 22 ,\oÛt dans a villa de Bolchevo. 1 
dcat.1 et de 4 eeçrétaires. 1 :w; :w; ~ 

6. - Discours au nom de la con-1- !\foS(.'.Oll, 24 - La séance d'hier du 

Le fait est assez rare pour qu'il 
1nérite d'êlre relevé. 

Ente11do11s-nous toutefois. Les na 
tionalistes ne t•ont pas jusqu'à avouer 
avotr été battus, - quand un <:oni -
mttniqué officiel a-t-il jamais eu 
d'ailleurs pareille franchise ? - mais 
ils constatent qu'il y a eu deux atta­
ques des gouvernementaux, to1ltes re­
pouasées avec pertes. 

gnes. tar au !ie-u de :poursuivre sa route 
·1 ssion d"hi taire turque. , 1 t. bunal a été pa,rli.culièrement dramati- 1 

7. - LeLLure du rappo1t du secr~ '1lJc..:. Les accusés ont utilllé le droit de 1 

tG~re. v.éné-ral ~~ les travaux de la com· 1 parole qui leur était accordé, non pas 1 
Mlil1on li~~llque pendant deux an~. p()ur f"&.ayeor de se disculper, mais pour 

8. - Electton dos membres des d1.. ~e livrer à une confession pathétique. 1 

i\u ~ de ces hauteur.s, on trouve Ouoi1...,ue les tmili.eux oFficieI.9 refu -
une série de villas de campagne ou sent de- commenter .lïncid.en.t avant d'en 

cortijo.s>. connaîtrr le:s détails, on ne 9e: montre 
Le panora.ma est magnifiQue. 1

1 

guère di~po.sé à lui attribu.er la grav:ité 
Dans Ica mo.ntagnes même, on ren- que 1ui ont prêté certaines dépêches. 

v~rses comm.:S&ions du congrès. Kamenev rappell.a que, quojQue pr~vé 
Si après avoir épuisé cet oTdr~ du à p)u51eurs reprises de ses fonctions. 

iour il reste du temps di!.'?Onible. on ~vur ;n-discipl.ine, il a toujours reçu en.­
donnera lecture dett thèses qui ont été ~uite dt:ii emplois importants, c-e qui est 
&oWTÙiseil, en commençant par celle dru un exemple de tolérance sans précédent 
Prof. Yu~:uf Ziya Ozer, député d'Es . dans aucune révolution. 

contre de9 couvents, celui de Scala Dei •. , "' 'i' • 

celui ~e Nuesttna. Senora. de Linares ( 7 Lond~es •. 24. - A la nouvelle du 

Frout tlu No1•1I k.Jometres de Cordoue}, celui de Las nouvel incident, le conunandant des 
Ermb.ta.s ( 1 0 kil-0mètres). Ce dernier 1 forceo navales britanniques envoya sur 
est OCC\llpé par de curieux mojnes à de- les lieux le croisem de bataille «Repul­
mi-agriculteu.rs et pay.sane. se» et deux desti':"oyers. Le comman-

ki~ehir. Zinoviev observa quï1 n'est pais 

"'"'"' 
né 
été 

La diversion des loyalistes 

contre Jaca Méd.ina Azzahara, à 7 kilomètres é- dant du «Repulse» se rendit à bord du 
galemen t de la ville. est célèbre par ses croiseur esp&Rnol «Almirante Cervantes» 
ruine. de la rea..:lence d'été des Califes. où on lui fit des excuses formelles. En vue d'aS6urer l'ordre au cours du 

lllèrne congrès de la langue, les invités 
&orut pr.és de voulcllr bien se conformer 
aux dis.nositioss su.ivante-s : 

1° Le--!:i porteurs de cartes blanches, 
roses, vertes, bleues, murues de photos., 
seront 1 eçus dans la .salle où se tiendra 
le conJ:rrès. Comme cette salle sera ou ... 
Verte à 1 3 heures p.réci.ses, on es• prié 
dt" régleT en conséquence l'heure d'ar­
rivée de façon que le congrès devant 
a' ouvrir à 14 heures, ch81CW\ ait !)ris sa. 
'PLa.~e "i.U moins J Û n1inutes à J'avance. 

2° Ceux qui sont munis d'une carte 
rouge suivront par radio les débats du 
Congrès da.Jl.:) la sa.J!e des réceptionsa Vu 
le nombre dee cartes délivrée§ pou:r 
l'entrée à la salle du congrès. on n'en .. 
lrevoit pas, pour le moment, la possi­
bili1é de faire p,.....,r les auditew's dans 
celle-ci. 

3 Les invités à la sa.lie du congrès 
doivent, en entrant. pa...'4.Set' dans la salle 
de distribution située à dToite de cette 
entrée et prendre avec le billet numé­
roté qu~ leur a été ionUs en même 
tclllfPs Que l~ carte, le p}i qui l~ur est 
destiné. Les billets êta.nt ran~és par 
l{roupes de cent par chaque table dans 
la salle de distrilxilion, on s'adressera 
"'-li. préposé su~vant I.e nwnéro que l'on 
Po.ssèd,e. 

4 ° CE>ux qui ont Teçu la seconde co­
bi-e de la carte ou ceux qui, pour n'im­
~~rte quelle rai!K>-n, n'ont pas reçu le 
llillct numéroté, ne se rendront pal8 
dan.t }Q. salle de distribution. mais '.'K>nit 
l>riéa de &e présenter au ~rétariat gé­
»\éra] après la éance d_u premier iouT. 

c.o.ntre .. révolutionnaire et qu'il a 
pe-ndant ]') a.ns di9c:iple doe Lénine-. 

Un autre des accusés constata sim • 
illement qu'il regrette que Trotzky nie 
fut pas à ses côtés SlJJ' les bancs de.a ac .. 
cus.é.s. 

Un 34i:Te mourra, heureux de se sar 
crifier à la dj,sicipline du paTti. cauQuel 
il s'horore d'apipa;rtonl.r>. 

--------u---------
i\1. Fuad Bulca en U.R.S.S. 

LC9 forces n.ationaltstes dans Le Nor<i, 
dont 1<! gros est orienté vera le CW.puz­
coa, c"est-à-dire ver.s l'Ouest. ont aUS1Si 
u.n Ironl défensif, diria:é vers lEst, à 
travers la Navarre. Ce front suit assez 
exactement la voie ferrée, ipartant des 
PyrénéoiJ à Canifranc, pour atteindre Sa­
ro8$tosse, par Jaca et Huesca. 

Le long de cette ligne, les Catalans, 
veMlS de Barcelone et Mérida. se sont 
livrés à des attaques répétées, dont cer .. 
taines de grand style, contre Saragoaac 

Moscou. 2 3 A. A - M. Fuad Bulca, et contre Huesca. dont on a même an­
vki,il:.ëlj la station de planérisme à Per- noncé l'investissement. 
vomaiskoie, où il assista aux exercices Il semble que iS&mecli1 les Catalans onlt 

de vol des planéristes. li visita égale - 1 tenté, en force. une attaque pa.r SUl'IPri-

en.t le eomanv ,1'0..011tYioelchmi. à Kou.- "" plus au Nord, ce>ntre la petite loca-
kovo. lité de Jaca.. Leur but était évidemment 

Le 20 août il fut reçu par Alk.snis. d.e créer une divenùon, Qui aurait pu 
Le même jour, il visita le mausolée de être dangereuse, eur les derrières de 
Lénine, où il d6posa une couronne. l'armée opérant en. pa,ys basque. 

Le sofr, M. Eidemann offrit un dîner On aJfimne toutefois de Burl':os que 
en l'honneur de M. Bulca.. M. Eidemann cette tentative a été complètement en.­
et M. Bulca échangèrent des aHocutions Tayée, que les auaillants furent mis en 
c,oulig'Tbant lea sentiments de sympathie déroute, laissant sur Je champ d~ ba­
ct d'amitié Uant les peuples de l'U. R. taille une batterie entière de pièces de 
S. S. et la Tuxqwe. Le 21 août, M. Bul- 75 ainsi que 20 mitrailleuses et une 
ca visita lïnstitut aéro-dynamique e.t grande Quantité de fus.ils <<Ma.user>. 
J' Aéro-C!ub de Moscou. 

Pasajes bon1bardé 

Or, il semble établi qU>e les loyalistes, 'A l'arrièl'I' il<'s fronts 
après une raipide avance, sux trois co .. 
lon.nes.. avai~nt occupé toute la série d..e 
ces émjnenceti. 11 s'agissait, pour les re­
belles, de les en déloger. La tâche éta;t ., 

Les prérogatives de la 

n1ilice 
malaisée. L 

L 
· • d B ffj Mc.d.,d, 24. - e gouvernem<"nt an-

e commuruQue e \U"RO& a Tme 1 · · d ·1· d 
1 

. 1:. .. .. I nonce q1.1..:o a po.s1hon es m1 1ceo;, ans 
Que es nahonau.stes pa.s.serent a a con- 1 d d f - tales .. .. . . e ca .<: es orces gouv ... ,, .. emen , 
tre·attaque el que, grace a une parhCJ.- d 't •t __ L _ ·"-ent pr~~ .. ée Les . ' 1 ' ff d r 01 e r< proon.a.t.-... ~ . 
~tJ~n tres arge_ et tres e ~ce e ar milices cio1vent occuper la mêm'! place 
v1abon, 1ls aUT8Jent TepOU.Sse les }oya,... ?Je }" aPnée et Ja ma.Tine et leurs offi­
Jistes. Ceo der.ni.ers aw-aient laissé à cet· ~i~rs .d:Hve:•t jouir des mêmes droits et 
te occasion sur le terrain, de nombreux. des mêmes prérogatives que ceux de 
mo1ts et blessés. Certains élément9 des Ïann,;e et de la marine. 
troupe$ vouvernementaJes aera.ï.tnt ipa&- I 4 ._ • 

aés aux rebelles avec leu.Ta ()ff,ciers. B l 24 A A L" ·vai·n . . . arce onie, . . - ecn 
ToutefoLS, ~mrne on ne nou 1nd1quc JacQues Mira:vjlJes, secréta.ire généra] du 
pas la POSJtlon actuelle de! gouveme- comité central des milices anti.fa~stes. 
mentaux, aiprès les combab de samedi. déclara aux jQurnaÜstes QUC ce com.ité 
il est as!'CZ difficile de fa.ire exactement disposait actuellement de 60.000 hom­
le pcMnt. mes. L~ m.i.liciens sont âgés de 1 8 à 

Le prfu.lden.t du conseil madrilène, M. 45 ans et doivent donner des gage.s ab­
Giral, a déclaré que l'encerclement de ""olus de leur républicanisme et de lem 
Cordoue continue. De vivee attaques se loyauté. 
·poursuivent par l'aviation gouverne - M. ~1iravilles ajouta que la fabric.a~ 
mentale qui lança une aoixanta.ine de tion d"armes et de munitions alns"i Que 
bo-mbes wr la ville où les rebelles sont le foncti()nnement des services sanitai,. 
retranchés. 

! res sont parfaitement organ:i.sés sur le 

Le régent Horthy a eu 

une entrevue avec M. Hitler 

••• Hendaye, 24 A.' A. - Hier, à pa.rtir front. On dispose d'un grand ncrnbre 
Rabat, 24 A. A. - Dans son errus-de 14 heuTes, un navire Tebelle espagnol de ca.mi.ons. d'ambulances et de maté-

ri.ion d'hier, après-midi, le poste radio· 
non identifié s'emb098a. à environ 6 phonique de Séville diffusa le commu- riel sanitaiTe. 

Il 1 d F . · t b Les u.semes de Barcelone. oc.c••T>ée-5 Budapest, 2 3 A. A. - On confirme m. es au ara:e u cap JllUters e t>m- niqué suivant : -
b d P · 1 '- d J G d actuellement par ]es milices enti-fasc.is-

offlC. 1'ellAment que le r;aent Horthy aT a a.saies et e mrt e a ua e- En A dal · d 1 ' ~ J L n ouste, eux co onnes rouge5 te~. re-;ur-t"nt de nouvelles appellations. •- M. H'tl , oupe. es pièces des rebelles tirmnt L- t . d - f 
a eu une en .... evue avec 1 er. a d . d'h . I"UTen nuses en eroute par nos orces, Désormais, la caserne d'infanterie t:lac-
B~chten1assen. Selon une "nl · t" T>Cn and: trois quarts eme, pul.S le na.- l'une par l'aviation, l'autre par les trou- 1 • Il K. 1 M 

fi 
• 1 , I orma i.onj vire s·é1oigna. Il sernble Que l'objectif A , ques er-. s appe era Ga9eTne ar arx. 

non ~ncore co_n rmee, e regMent rien.con- Princip.a] du bombardement fut Je fort pes.. 1 Ouest. les troupes de Franc~ La caserne Pedro Alba reçut le nom de 
treratt prochainement M. US8o 1m au. d I G d I les d. • d' battirent une . foi:te colonne rouge, lw ea,erne Michel Bakounine. 
cours des mail1oeuvres au.tri.chiennes en c: s~ués u:n:r:~:n e!t P~7'~~ui. ~~:J: prenkant 16 mtbtrulailleuses, 30 c~ons. un 1 On pTépaTe actuellement des repré-
Carinthie. tan ~ une am ance et un unportant . h •• I d • d LA TURQUIE ARCHEOLOGIQUE le!Lrs, ne fu.rmt pas atteints. t - . I C - . d' d sentab.on• t eatra es et es tourne<"• e 

La visite du r~ent à M. Hitler est ll,rt.-iat du Centre ?1a,.. «:1e. ettc victoire es~ . un gr~.. cirques et de music-hall sur ie fÎont 

1 .e i-etour et les pt"OJ"ets caractérjsée par la ""esse hona:roise 1 mteret, car cette colonne etait constde- . D b . , _ ~ • , aragona1s. e nom reux arlLSles s en .. 
comane un acte de courtoisie. Sur le Guadarrama ree conune 1a plus forte et 1a rmeux .,.._ , d ... . . 

d P f J 
• Il est d· .. ~~e, cLt le Pester Lloyd. ganisée de celles constitu"'- par Madrid. a:agerent eia !>OUT Y pa.rbciper. 

u ro • aCOfJI - --· 1\,1 d U d · que les chefs d'Etat profitent de l'oc- La. Radio d.e Séville ann<>ru:.e que sur 1 (_es • n . e namuno estttué 
---- casion offeyte par la proximité géoa:ra.- le hont du Gu.adar.rama, les inSUrl':és. opérations contre 

. Le Prof. Giulio Jacopi, de l'Univer- Il d' J -'' t ,. _ · 1 ' Madrid, 24. - Par décret du gouver-
•n. R iphique ipour se rencontrer personne e- ec enc.neren ruier une v10 ente atitaoue 1 ~·1 a lao-a 1 
rn·~ oyale de Rome, directeur de la ment. Il s'agit, en r OCGurremce, des au cours d.e la.quelle les ro~es perdirent !l h nement, \1. Miguel de Unam.ino est 

... ion archéol<>a:ique en Anatolie, est chefs d'Etat de deux pays liés par l'a.- 700 morts et de nombreux blessés. 1 Les autorités rrû.Jitaires d'Algésiias d:stirué. de sa charge de Te'."t"."' de ru. 
~ivé en notre ville et est reparti pour mitié. Un pareil acte de courtoisie est Séville annonce égaleunent le réta ,. apprennent que .des avions insU11téa lâ- n1vertute de Sal~anque ainsi que de 

nka.ra. Le Prof. Jaco.pi avait exécuté. doublement naturel. blisseimenit du tra.fic ferroviaire entre chèrent des bombes incendiaires sur t()Ute t;hara'! offic1elle. 
:n a'en !O'UVÎent, l"année dernière. des Cette visite n'avait aucun but l>Oliti- Caceres - Badajoz et Salamanque. Malaga, où plusieurs de ces engins au- LES REPERCUSSIONS 
~herche.a et des explorations d.ana les . . , U b •·'li d · ·11 ra'ent ~'· J f d • 't d' l>a:rf . I . l d que. A son retour d Autriche, le reJZ;ent n no.u.veau a\.Q..I on e hra1 eur8 • u'"""° e eu au epo essence. S 
l'A ies 1 .~eptentrio1 na e ~t on_enta e e rencontrera le président Miklas. II e.st marocains pro'Venant .du Sud 1par chemID L'~ent officiel de la comp~nie esrpa- IN"'fERNA TJQN ALE 

na.ta Je centra -e. Il poursu.vra, cette, b' 1 · · de fer, arriva dans l'après-midi d"hiet gno1e à la.quelle appartient ce dépôt et --'rlnée fh ch p hl · 1.en nature que cette VlSlte eera un pur 
•t . es reo eT es en ap ag?nie aote de courtoisie. à Bu.ra:os. Il défila, musique en tête, da.ns qui 6e trouve à Gibraltar, a déclaré à Comn1entaires au SUJ'et de 
IQI ~ Cappa.doce, et se con~crera a la les rues au milieu d'une foule enthou· l'Aiitence Reuter qu'il y a plus d'un 
1 Utton d'important• probJèm.,,, archéo· . • siaste. Le bataillon pa.rtit le soir-même millicn de a:allons d'essenoe da.ns ce dé- la réponse italienne 
."ir.qu.,. qui touchent à l'histoire la plua ~1. Schacht a Pans en camions 'POUT le Iront. pôt et que ai cette "89ence prend feu la 
t '.":

1enne de ces régions et dont la clef B 1. 24 A A Le ·11 " J · d fl ">id d 1 • . ul erm, . . - voyage que Un raid aérien sur Madrid VIe enttere sera. a proie es amme.. 
L.: e ans e.. mysteneu.x tum us oui '\Il Schacht d .t f . • p . tt Plus de 15.000 insurgés appartenant 'l())iik : . o.i a.ire a ans ce e se- L 

' · • · la · · l · fi Lisbonne, 24 A. A. - Du CO<Tea • à la év.it>~ étranaère et un dét>che -C:e
8 

l . f . d' .1 . mau1e, en repon-se a . visite que u1 tt ., 

Rome, 23. - La presse internationale, 
commentant la réponse de l'Italie concer­
nant la neutralité envers l'Espagne, en 
relève la grande valeur. 

Un professeur anglais est 

assas!>iné en Palestine --·-Lt•s !roubles conlinucnl 
Jérusalem. 23. - Les incidenta san. 

a:lants entre Arabes et Juifs continuent. 
Le Prof. anglais Bil.lina:, a été tué au 
cours d'une rixe. 

(Lire en deuxième page, la lettre im­
pressionnante de notre correspondant à 
Tel-Aviv, •ur la •Sombre Semaine» de 
Tel-Aviv). 

Une 1nédiation? 

Jérusalem, 23. - Le ministre des af­
fairb étrangères de l'Irak est arrivé ici. 
On lui attribue l'intention de tenter un 
effort de conciliation entre les parties 
en présence. 
---- -----n--------

La signature de l'accord 

anglo-égyptien 

Nahas l'a<'lrn 11111·t llour Lo111lr1•s 

Paris. 24 A A. - Nahas pacha, pTé­
sident Cu conee,jl égyptien, est parb 
pour Londres afin d'y signer le traité 
d'alliance et d'amitié ang)o-égyptien. 

Pour le ravitaillen1ent 

norn1al d'Addis-Abeba 

Addis-Abeba, 23. - Plusieurs réu· 
nions se so.nt tenues au Palais du gou­
vernement avec la particjrpation du con~ 
sui d'ltalje à Djibouti, en vue de disci­
pliner le trafic ferroviairf! et d" établir 
r ordre de préséance pour les marchana 
dises de première néce ité destinées à 
la consommation publique. Les repn!­
Fentants français des che.mins de fer de 
Djibouti ont assisté à la réunion. 

I.e'> rrl11111·s rl',\(riqm• Oricntal1· 
Palerme, 2 3. - Par le vapeur Um­

bria, arrivé ce matin d'Afrique Orien­
tale, est rentré le 2 71 ème bataillon des 
Chemises oîres, salué par les acclama­
tions de la foule et par de nombreuses 
autorités. 

"' "' "' Tripoli, 2 3. - La .population a ac· 
cueilli avec enthou~Îa~me le retour des 
détachements de spahis lybiens rentra.nt 
d'Afrique Orientale. 

Has Gounsa à Home 
Rome, 2 3. - L'ex-Ras Hailé Séla.sié 

Cougsa, venant Je Naples, est arrivé. 

Un pacte de non-agression 

anglo-tchécoslovaque 

Londre4. 23. - Suivant les jour -
naux. des pourparlers auraient été en .. 
tamés entre lAngleterre et la Tchécos­
lovaQuie en vue de .la conclu~ion d'un 
pacte de non-agression. 

Officiers russes en France 

Paris, 23. - Deux généraux sovié· 
tiques auraient été autorisés à vj!'lter les 
fo.rt.fications françaises de la ligne Ma­
ginot. Cetle nouvelle a provoqué une 
viv.e agitation dans lea milieux de diroi­
te et notamment parmi certains offi ... 
ciere. 

Les espions en Belgique 

BruXtiLIES, 23. Pa.r suite de ru<cou.. 
verte de nblmbreux espions Jaioternn~t:X 
et du dnnger de la >prqp:igarlOO oovlét! -
qµe, le rouvemement !>6!ge a dfu!d~ d'ac­
croitre !es eœ'fectlfa dl> la genrlannerie. 

Les Peaux-Rouges bran­

dissent le «ton1a\Yak!» 

GaT!J.Cas. 23. - On nll!B une revot 

•J · exp orattons ourmro.nt utt"" M Lab · d 1 B pondant de l' "-ence Reuter : rmen,t de cavalerie composé de 200 hoan •tne I • l 1 • eyr1e, gouverneur e a anque -. 
.. nta pour con1p eter e .pa.no-ra.ma d F · • , 1 · 21 avt·~ ; .... -es· aur•:..-t survole' mes qu1'tt~•e t Al • · ur r:- _tepo ... rch.é l . h. , e rance, e&t 1nte11p?1ete pair es nu ... -.. u--• ......... a. • ~ n gesJ.r,a, oo i:::...s -

' ' 0 0$l~ue et t<>p~rap ,que <<>m· 1· · · 1· Madr1'd pendant b'- lo--+em;>s. L'ar- • d'ou' ·1 b. • t · 1· t•·~ sur ""1o d "'""I ~ -"' . d .d 1eux nationaux .. eocia, tstes cormne un ~ ....... - n~ 1 s :pa.r aperon a a ...._.u~ 
r e ces. contree.!I en voie e rap~ e d • · l • t'llen' tt' er" 1'enne g tale Male"a . . ~<:.i.tv . fu . d' h gran evenem,ent non seu ement econo- 1 e an -a ouvernenien ,.. 

de 6.000 Jnjjjen.s qu1 on.t at1aquté de nom­
breux viU.."lgefi en tel1Iito!re colmnbtlen 

Les journaux britanniques reranna!ssent êgnlem'<lt. Le gouvernomo.nt vénézuél.œn 
qu'elle constitue un pas 1nh vers la paix a dkirlé d'envoyer del; nnvlr<s de '!Ue<re 
européenne, nonobstant les réserves qu'- le long de la. côte. 
elle coni.porte. C'est nota1nment l'opinion __ .;;;.. ________ _,.,,..--,...,...-

1)1 •.au et QUJ rent. Ja is. r.c es et · · · J'tiq" ne l'ÎPoSta pu. Après ce raid, ces mê- D'autre part, T\lu.a de 700 communi&-llbty rruQUe, mais aussi po 1 ue. ,... 
La,"'· . . • . . . 1 Le Dr. Schacht e.st, en effet, le pre- mes avions al8'aient bombardé lourde- tes Téfu.giés à Gibraltar depuie le début 

~ tnl83lon archeologiqu;e ;itah('nne mterr min~str.e du gouvernement natio .. ment le5 aérodrom.es militaires de Ge .. de 1a guerre civiJe, sont déjà p.a.rr;s POUT 
l'lt·Pt()p.o .. e au~i de signaler aux auto- nal-socialis"te Qui se rendra à PaTis. La. tafe et de Cuatro-Vientos. Les hangars l\1alaga en vue de renforcer La défense 
t~;· 'C<;»nPiétentr.s les monuments d'ayt ,1 "'rinière v.isite d'un ministre allemand f et de noml:weu.x aéroplanea gouverne .. de cette vllle. 
'1lc: Qu elle pourra rencontrer en vue de..i 

1 
en France remonte à 19 3 J 1 quand M. mentaux •ont détruitaa 1 ltrt 11tt l'lëll"Ï li 111e 

~ \l.res de conoervation et de B ·· · • d D C b' Selon 1- d'- d- p'lot- · sur .:.. U b ' ' 
'"" rnnmg. accompagne u r. u' ""· . -. -- -. 1 

-. m 11- 11 va11eur ntann1que 
{.:t .. ~:\.rde qui pourraient eÏmposer. ministre des affaires étrangères du ce raid amait provoque la paruque dans c 
1-., ouci avait in piré !'oeuvre du Prof. Reich uncontrèrent à Paris M'v!. La,. la capitale. aÎ·raisonné 
~ "1>1 déjà Jo,. de sa campa'!Tle wé- val e; Briand. Front <I u Sml 
"F~l'l.te . dont une vaste relation scien·: 
"bt,, ~. illustrée paT plus de trente ta-

1 

l'a!'1 Piaraîtra au début d'octobre. dan~ 
J.,~i~"aire .le l'ln•titut Roya,] d'Archéo­
bJ~; •t d'Hi•toire de l'Art Romain. la 
ltttit $tra.nde institution de ce genre exis-

l,,,,"" 1 ta lie_ 
~ ec:el~tion sera également publiée en 
1•1111 tain nombre d'exemplaire , sous 

• d'extrait. 

Le ruban bleu 
L'attaque contre Cordoue 

Ainsi QUe noua le d.isio.ne hier, une 
New-Yo,k. 24 A A. - Il semble chwde action a'est livxée aux avanL· 

QU<: le Qu•en Mon-y battit dès m•inte- postes J., Ccm:loue. 
'lant I~ record de la traversée de I' At- 1 L'un des éléments rprinûp.aux d• l'in­
Iantioue, naviguant à la Vitesse de 30 té.rêt que JXTésente Cordoue la Maureg.. 
noeuds e-t demi, le navire -µ.a.a,a le ha,.. .que, au 'POint d.e vue touristique, rési­
teau,.ph:.re de Nantucket!. Le paquebot de dans la beauté deo obaînes de mon­
.1.'.pa.oo.. le batea.u-pha.re d'AmbTose tagonea, tou.teot pro.chee de la ville et qui 
hier IOU. à 21 heur-. 

Gibr.ttlta;r, 23 A A. - (Ruter) 
On annonce que le vapeur britanni­

que Gibelzerjon au Maroc fut arraison­
né en h.e.ute mer 'pa'I' un navire de guerr­
re gouvernement.al espagnol. On ignore 
ce que devint 1e Gibelzerjon qui avait 
quitté Gibraltar pouT Mélilla. Le bruit 
court Que le va;peu:r fut saisi et remor­
qué par le navire de guerre jusqu'à Mar 
laga. Leo autoxités navales de Gibraltar 

àu "DaUy Telegraplt". Le "Times" la dé- de conc1liation de l'Italie. 
clare satisfaisante. Le~ 7ournau:r allemands relèt'ent cer-

Les iournaux français également ren _ lait<es fat1sses interprétations de l'opinion 
dent justice à l'esprit de conciliation et .'TJllblique française et signalent d nouveau 
au senti112ent de ses responsabilités dont !e danger souiétique constitué par les nou 
le gouverne112ent fasciste a fait preuve. vcau.r ar7nements et les nouvelles allian­
Ils exprtrnent la conviction que lea réser- ces tntlitaires. 
ves, d'ailleurs logiques, formulées par 1'1- «Embargo moral>> 
talle, pourront être surmontéea mDll•n -
nant une action énergique auprù des ex- Washill1':'ton, 24 A. A. - L'embar­
trêmtstes interventtstes. Le "Jour'' esti- go moral . ur le~ eXPéditions d'armes et 
me qu'un grave point névralgique a dts- de muni.t:ons aux belligérants en Esp.a.. 
paru. Il ne reste plus au gouvernement gne fut renforcé. 
français qu'à faire taire les extrémistes, D l t 
à récupérer les avions encore séquestrés anger ( e mor ••• 
en Espagne, a arri!ter le trafic Wtctte des Londres, 2 3. - Les officiers de la 
armes e~ des munitions, d interdire les marine marchande a-efu.tent de s'embar­
souscrl~tlons et les enrôlements volontat- qucr pour l'Espa.gne Sils ne sont pa,s 
rea. Le "Pettt-Partsien" souligne l'esprit ~ contre le dan111etr de mort. 

1 



NOTES D IIISTOJRE ' Les articles de fond de l"'Ulus" 

L'Bvolntion dos sorvicosi Lo troisiBfiln Knrnltay 
d'oxtinc~J_ Istanbul 1 ùe la lanRnB 

A J' éi>:aJ deo tremblements de terre et 
1 

Le phil<>Sôphe français qui a dit : 
des inondation_. dans les quartiers bas,! c La nation, c'est la langue *• a émis 
les incendies ont été, dans l'ancien temps, 1 une vérité éternelle. Une la.niô?ue est 
des fléaux pour Istanbul. Qu.e de ri-

1 
u.ne réalité qui a sa capacité d' ex.isten­

chesses de toutes sortes, d ·oeuvres his- ce tout comme une .société. Pour cela. 
torique!i qu.j ont été la ;pro.Îe des flam- il faut qu'elle soit toujours en mouve­
~es 1 Comment décriTe les transes .s.u- ment, toujoUTs dynamique. c· est aussi 
hies par toute une population_ t pourquo:i iJ est impossible que les ré-

On était arrivé, à un certain moment, volutions essentielles et l'évolution des 
au point qu'en sortant le matin de chez 
soi, on n'était pas sûr de retrouver, au 
reto.u.r, le &0ir, la mai.son debout. .. 

Un terr·lble fléau 

La cau,;e de ces désa.tres, hélas 1 
très fréquents, résidait dans le fait que 
les maisons étaient en bo.is, collées les 
unes aux autres dans des rues étroites 
et qu'il n'y avait pas. surtout, ni eau ni 
organisation pour éteindre le feu. 

Malgré toutes les ·pertes .sub~es, on ne 
trottvait aucun inconvénient à donner 
r autori~ation de reconstruire en bois 
les maison brûlées et l'on ine remédiait 
pas dav.antage à I' étroites9C des rues 
et aux pâtés de mai.sons. 

La preuve en est que quinze ans après 
sa reconstruction, un quartier ayant w .. 
hi les ravages d'un premier incendie, 
était tout au9SÎ ex.posé à en subir un 
second que d" autres quartier.& auxquels 
le feu ~·attaquait .pour la pre.mièTe fois. 

Il est superflu de dire qu'au début, 
les moyens employés pour éteindre les 
incendies éta:ient très primitifs. On em· 
ployait des bidon. d'eau Qui 1' on jetait 
Sl.Lr le feu ; on ae servait de gros cro,­
chets pour abattre la maison incendiée 
ou celle attenante pour en empêcher 
r extension. 

Avec de tels moyens d'extinction. 
il n'était pas rare, surtout Quand le 
vent §ouffla:it avec violence, de cons· 
ta ter des incendies qui s'éteignaient seu­
lement faute d'aliment, tout ayant brû­
lé ... 

Néanmoins, pendant très longtemps, 
personne ne s'est occupé de trouver le 
moyen de remédier à ces maux, d' em­
pêcher .ou moins que les incendies pris­
sent la fortrne de désastres. 

La pomp<' •dictons• 

concepti_ons au sein d'une &OGiété n'aient 
pas une influence directe sur la 
langue. De même qu'il est peut-être im­
possible d'exprimer, avec la langue des 
sulta.ns les idées et les sentiments de 
la révolution, de même les idées d'alors 
a.u sujet de la langue et celles que nous 
professons aujourd'hui à cet éa:ard PTé­
sente.nt de grandes différences. 

L'empiTe ne puisait pas sa force dans 
le peuple, mais unÎQuement dans le pa­
lais. Et comme le pa.lais coanprenait des 
gens de nationalités multiples et diver­
ses. il concevait aussi la langue turaue 
sous une for:me cœnposite. Des person­
nes comme Cevdet pacha et Seyh Vasfi 
Qui ont écrit des grammaires turQues au 
siècle dernier, appelaient la la.ngue tur­
que lan~ue ottomane et la définissaient 
< une langue formée de la fusion de 
tr.ois lan~es >. On se moquait dC' ceux 
qui n'usaient pas das. fo1mes préten­
tieuses de r ottoman en les qu.alifiaint de 
« Tu.rcs >. 

En fait, toute la~ue peut util.hter 
]'aide d'une autre langue. En anglais. 
par exemple, il y a tant de mots fran­
çais Que Voltaire a pu dire, sur un ton 
plaisant, que l'anglais n'est que du fran­
çais corrompu. Mais comme les mots 
étrangers qui entraient dans notre lan­
gue conservaient leurs .prQ1Pres règle" et 
leur propre accoutrement, la « langue 
ottomane > éta'.t une cho~ au.s!IQ étra:n· 
ge que la « nation otto..mane >. 

En simplifiant d'un côté la langue, la 
rév-olution turque a entrepris des recher­
ches. dans ce domaine, d'après des mé­
thodes ab5'01ument essentielles dans le 
genre die celtes qui ont été app(iQuéf"s aux 
recherches sur l'histoir·e, le mouvement 
entrepr;s sous la présidence de notre­
grand chef et e.ous l'égide de son trèt 
vif intérêt, a donné des tésuLtats stJT10re-

En 1716 seulement, un Français re- nants. La théorie du « Soleil-lan~ue > 
négat, du nom de Gerçek Da.vud (M. n'a pas seulement confirmé )es vér ' · 
de Bonneval) fab1~qua une pompe QUÎ établie!" par le!ll recherches historiQues ; 
fut utilisée en 1 716 et en 1 718, lors elle a d~montré que beaucoup de cho­
de J'incendie de Tophane et aussi lo.:rs ses qui semblaient jui:-qu'~i inexplica-
de celui de Sultanselim. bles étaient. au contraire. très faciles 

Cett.• ,pompe e'•-:t tre's lourde et J D • · 1 .... ~ à exp iquer. e"orma•s, a, conv1ct 1-0n 
form.ait une masse. Dans &a partie .su- .,ue la langue turQue, mère de toute<1 
périeure, il y avait des tuyaux petant le!! JanÇ!ues. est urne des 5l;ra.nd~s l;in­
au total 1 20 kilos. Comme elle n'était gues c-onnues, est fortement 1m~ 
pa!i! facilement maniable et transporta· plantée. Les 1er et llème Con~rès d~ 
b!e, on en fit. pl ... tard. de plus légère• la Lan~ue Turque ont enga.o:é dans La 
et de plus slm.ples. bonne v-o;e le mouvement 1·n2•1; !Î~ur 

On donfll8. .le nom de « didon > à Le gran.d .cong-rès oui aura lieu p.vec 
la première pompe de Gerçek Davud la participation des linguistes du mon­
et celui de « didon bozmasi :-> (fonnc de entier imprimera une no~ve11e- et 
.didon) <:.ux aub'es de fonna•t plus petit. olu-s ~rande Împuls'.on au mouve•men' 

Cette pompe c:didon> était sdn.ple- de la lane;ue. La. langue tu.rQu'!, de mê­
ment une caiMe dans laquelle on avait me ctu' ell-e s'est affirmée à I' éctal d'une 
logé une macJùnerie à piston pour oom- vérité hi~toriaue et qu"elle .s'est déhl'IT"­
.per l'eau ; elle était portée à bras ras ée de l'hégémonie étran.gèr<". s' aI­
au 1moyen de deux perches :passées de fiJTme 113 ruscept~bl~ de tou~ lt-'I déve­
ch.a,que côté et laissait percer au dehor~ loooC"ment~. r!che autant ou"' )ec; nlu111 
des ouvertures d'où l'on appliquait à la riches Tout en formul~nt lo11c; nos 
pwnpe les tuyaux de la lance. vot'UX po.ur le ttuœès du Kurult10v, notr.t 

La cai.ese était peinte et enjolivée f"XPr.mons le ..-ouhait au' jl pu:.,. 5e ouVT· ... 
d.e divers dessins. d-e nouveaux horizons aux voies de l:i 

Quoique primitive, la pompe avait !'<'Îence et Tévéler de nouv"'lle 0 vr ... ·t;~ 
fait ses preuves ; son constructeur, Da- Necibati Küc:üka 

L1' VIE LETIRE DE PALESTINE 

Solllbre-sëinaine 
LE VILA YET Seulement. on veillera à ce que durant 

ces travaux, les belles faïences de la 
Les <•xpéricnecs d'cxtindion fontaine, ..., grilla1o:e• si Rracieux, bref, 

l,'héc11wmiiëëônt111ue 
Tel-Aviv. août 1936. 

Voici Je biJ.an des victimes en tro.is 
jours : des lumières tout ce qui lui donne son originalité, 

A Sa.lfed, un père et ses trois filles 
tués par une bombe. 

On sait qu'il a été décidé, ]ors d'une soient sauvegardés. 
réunio.n tenue récemment. de procéder L'Evka.f y vend.ra les excellentes 
à une nouvelle expé.rience d"extinction eaux de ses 9ources d"Alemdar et de 
des lumières. Des instructions ont été Defneli. 

A Kfar, un a-a.rdien tué par les ter­
r0irristes. 

A 1-laiffa, trois hoarunes et une 1eu­
ne fille massacrés par d.es bandits ara­
bes. 

demandées au ministè:re concernant la j On compte utiliser de la même fon .. 
date des eX'Pérjences. Une corn.mission çon le, autres c:seb-il> ou autres fontai­
spéciale fixera les zones de ]a ville où ncs publiQUC9 se tiouvant le lonig des 

A Mikve-lsrael, un électricien tué 
par les terroristes. elles auront lieu et les mesuTes que l'on rues principa.les. 

devrai prendre. L'ENSEIGNEMENT A T el-A'Viv un enfant de se<pt ans 
tué et v\:n.gt blessés par une bombe 
lancée par un Ara,be sur UIT1 passage à 
niveau de la rue Herzel. 

Le l<'<'stival Balkani<ruc 
Les groupes exécutant des dan.ses na­

tionale:J QW doivent prendre part au 
Festival Balkanique, arriveront très pro 
ohainement. Le groupe bulgare est corn 
posé rie 15 danseurs, sous la direction 
de M. Boris T sa nef ; c'est le même 
g-roupe qui a pris part aux Olympiades 
de BerÜn, où il a .gagné une coupe en 
or. Les groupes ;roumain et bu\,gare ont 
un programme très varié. On attend 
également un groupe de 1Visiteurs bul­
gares parmi lesquels d.es figures connues. 

Pl1111s l't llevls 
Le mini.stère des Tra.vaux Publics a 

défini, par une circulaire lancée à tous 
1es vilayets, les cond•tions dans lesquel­
les doivent être éla:borés les rapports 
aiecom~nant les plam et devis concer­
nant des :n.,tallation.s à fajre a.près au­
torisation préal.aible du ,ministère. 

LA MUNlCIPALITE 

{'ne plsl'ilw tl Saraylmruu 

Après certaines modifi.ca.tions appor­
tées au iproiet de conrvention, la Muni-
ci.p.alité a autorisé un entrepreneur à 
con. trui.re à Sara.yburnu une gra'nlde 
PÎ9C.Îne qu'il expl-0itera. pendant cinq 
ans, aprè-s quoi elle fera de dTokt 
retour à la Municipalité. Elle sera prête 
lété prochain. 

L<'S in~lnllnlions l•let'lriqn<'s 
m11nicip111t·s 

Le ministère des Travaiux Publics raip 
pelle Que la.ci. MWl!:cipalités n'ont pas le 
drojt, c<>mme certaines J' ont fait. d' ~P­
portcr saM: son autorisation, des modi­
fications ou des adjonctions aux. projets 
d'in taJiatione électriques déjà approu­
vés par le ministère. 

Les compleuo·s jl•• 111 
Il<' T••o·lw-. 

SociPté 

Bourslèr<'S à l'Institut dt's filles 
à Aulrnra 

Il a été décidé d'admettre gratu:te­
mer>t, cette année, à l'Institut des filles 
clsmet Pa!)a >, à Ankara, 30 ieune.s fil­
les ayant achevé les cours des écoles 
professionnelles des jeunes filles de 
cSelçuk> et d'Usküdar. Ces iouT11-ci on 
procédera au choix des élèves devant 
bénéficier de ces bourses d'étude. 

La renlr<'•· des cl:1ssPs 

Le gouve.rnem"Cnt ne dev:ra.it-il pas 
prendre des mesures sévères pO'.Ur Que 
des actes pareils ne se répètent plus ? 
La municipalité vient de fa.ire afficher 
des proclamations recommandant le 
calme aux habitants de Tel-Aviv. 
A Saffed 

Dans une rue calme de Sa.ffecl, ha.-
bitaient Aller Hungar et sa famille 

La direction de l' Instruction Publ~Que, comiposée de trois petites filles et de 
a fixé 1a rentrée des classes au ieudi,. sa. femme. Alter Hun.ga.r était connu 
1er octobre. Avis en a été donnée à d-es habitants de Saffed comme un sa­
toutes les écoles .secondaires et des lv- ge n"ayaJit de ra.ppo.rls .avec personne. 
cées afin que le.s professeurs Qui sont li était écrivain de livres saints et vi­
absents de la ville pUÎ~sent rentrer au v~t ,tant bien que mal. des revenus que 
jour diit. D'ailleurs, ces derniers devront lui ra.pportait .son petit négoce. On ne 
rentrer dès le début de septembre pour sait Pourquoi les A:rabes choisirent sOJl 
présider aux examens de réparation. habitation. Tout ce que l'on sait est 

LES ASSOCIATIONS Que les Arabes entrèrent à J' intérieur de 

Ln réunion 
l'Union 

fl'nu jourd'hn i 
J 11d uslri<•lle 

Les fahricants et les industr:els de no 
tre ville tiendTont aujound'hui une gran,. 
de réunion au siège de l'Unian Indus­
trielle. Les pourparlers 'J)Orteront sur les 
icmpôts de consommation et des trans­
actions. Le gouvernement a décidé, en 
pr;ncip~. leur modification. La Question 
avait été ajou,r:née toutèf.ois, lors de la 
dernière session du Ka.mutay, en vue 
de Ira -90Umelitre à un supplément d' exa­
men. On a donc invité l'Union Indus -
trielle à faire connaitre son point de 
vue sur cette. question. De là, la convo­
cation de la réunion d'aujourcfhu~. 

En outre, une commiseion formée 
d'inspecteurs des ·ministères des Finan­

sa de!lleure, y jetèrent une boanhe et 
prirent la fuite.. L'engin explosa fai. .. 
sa.nt quatre v.ic.times et blessant la,, 
femme d' Alter Hungar. 
A Kfar-Saba 

A Kfar-Saba, T ouvia Ra,bin<>'V1tz, 
gardien dans des arangeraies, a été tué 
pendant qu'il faisait .sa tournée habituel­
le. Le défunt habitait la Paleotine de­
pw;.. plus de 15 ans. li laisse une femme 
et un enfant de 7 a.ns. Rahinovitz était 
âgé de 32 ans. 
A Haiffa 

Samedi, a,près - midi, un rpetit groua 
pe quittait la. loca.lité Ahuz.at Herbert 
Sa.mu.el, dans une petite auto. pour se 
ren.dre au Carmel, à Haiffa. 

La. voiture était conduite par le 
chauffeur, Ha.m Choulered et traruipor­
taiit deux dames et .deux poL.cicra auxiüai-ces et d-e r économie viendra en notre 

ville et consultera à oe propoa tous les rea. 
me.mbres du monde cammercial. En .oour.s d.e r01Ute, l'une des clam.es 

D'une façon générale, les industr~els descendit et la voiture continua. son che· 
On s'était -plaint de ce que les n<>u- eeraient d' a·vis de percevoir partielle .. min. Arrrvés p.rès d'un v.illage arabe, les 

veaux compteurs Que I' admini!ltration ment 1-es tmpôts en question su.r les ma- voyagew-s virent avec surprise que le 
des eaux a fait venir et qu' e1le a distri~ tières prem.ières Fm portées à leur passa- chemin était barré rpar des pierres. A 
hués à la plupart des abonnés enr~~s- ge en douane. On fera exception seule- cet instant des coups de Jeu a'abatti .. 
traient une consommation supérieure à ment pour certain.es irrdustr~es, )~ ma- Tent .sur eu.x. Le. efforts et les SJlCrifices 
celle que marquaient les anciens comp- tières premières qu" elles utilisent étant des policiers furent vains. ca,r to\14 les 
teurs. Leg ~ntéressés communiquent Que vendues directement SUT le ma.rché d.ès qua.tre occupa.n.ts de la voiture trouvè-
ces plaintes sont info.ndé-es. et Que les loor .êmportation. rent une mort tragique. Ce sont : Mlle 
compteurs ne sont pas plu~ sensibles r, OllVt•rluo••• <lt' la chasse SUI' Bromia Kolin, de Bolo,a>ne, 25 ana, k 
qu'il ne le faut. cJiauJfeur, 49 an;;, père de six enfants, les terrains ll'Ambarli 

Seulement, comme la pre..ion a été Je.s policiers Joseph Aimerm.a.n et Mi· 
accrue. leau est projetée aviec 'Plus de La ~ai&on de la ohasse a été ouverte hael Vaiyser. 
violence Quand on ouvre ICl9 robinets. hier au villa«e Ambar,li, par les mem- Les funérailles des quatre victimes ont 
Af.n de réduire la pression et, partant bres de l'a990Ciation des cha9$CU""S par- eu lteu à Haiffa en présence d.e tous ]es 
la. consommation d'eau, on Tecom.man-

1 
mi )C:SQuele: M. $ükrü Kaya, miniqtre d.e habitants ju...fs d.e la, ville. Tous les ma­

de de !errer 1-e robinet qui se trouve l'lntéri.-eu.r, et M. Nevz.at, gouverneur gasins fuTent ferrmés. Des représentants 
près du compteur. d'Ankara, tous deux anciens et excel- du gouvern-ement, de la municipalité, 

l .('S é(Jf>ltls lents chasseurs. du culte et de la. police vinrent rendre 
Les égouts Qui coulent à ciel ouvert La. cérémonie a débuté par I' exéc.u.- hommage aux disparus. Les cercueils 

sont un des soucis constants de la Mu .. tion de la. marche de l'indépendance, étaient recouverts du d·rapeau bleu et 
nicipalité. On en a reco.u.vert beaucoup, suivie du discours prononcé ·par la pré- blanc .et des policiers ouvraient la ma.r· 
mais il en reste encore au moin.t1 autant. sidente de l'association, Mme Nezihe c.he. Des discours ont été prononcés. 
On songe à améliorer la canalisation Atif. A Tel.Aviv 
rudimentaire qui traverse les potagers Après le déjeuner servi aux assistant" Samedi soir, vers onze heures, la vo.i .. 

vud, fut nommé, avec le titre de <~a> 
et de bons émoluments. chef d'une br.i­
gade de pompiers composée de janissat:­
res et dont le sîège était à $ehzadf"ba. i. 
L'organisation comprenait, indépendam­
ment de l'aga. avec des traitements di­
vers, un intendant .un secrétaire. un ai­
de c::çavusJ , un garçon de bureau et 50 
pomp'.er11 auxQuels furent ajoutés Quatre 
autres, chargés de fabriQuer des tuyaux. 

s'étendant derrière l'école du Harbiye i.l ~ a e~ un co.ncour.aJ de tir. Le Dr. ture de la Compa.gnie d'Electri.cité quit­
jusqu'aux abords de l'hôpital des en- Ak1f a eté classé premier, M. Sabri •e- ta Tel-Aviv. Le chauffeur, Julius Vag­
fants («Etfal>). à Si~li. Comme il y a. cond et M. Théoharis troisième. lis Te· chel, r ouvrier Trahtenberg et un agent r ... e clépar·t dans ces parages, un réseau d.e condui-1 çurent resp~hv~ent en cadeaux une de police angl.a.~s. changé de les proté-

1 

tes très anciennes qui pourraient . être 

1 

coupe, une g1bec1ere ot une cartouchière. ger, y avaient pr~s place. Aux a.bords de 

Le 11rcmi1•r eor1>'• th' sa11eurs-
110 111 tJ Îl'l' 

de M. et ~1 ")<" Palencia éparées et utili-sécs, on suppose que ce- Dans un con~o.urs de tir -~ait à part Mîkve-l•rael, une fusillade les accueil-
• _.._. la ne reviendra pas trop oher à la Mu· e~tre M.me Nez1he et M. SukTü Kava,, lit tuant net .le chauffeur Va.gchel. La 

M . .J. Palencia, consul gé.nb-al d'U- nicipalité. 1 ~ est la pre<mjère qui .a. ,gagné par 3 buts voiture ayant falt une eanba.rdée r'Ô\U-
P34tne tn notre v.ille, a Quitté Istanbul. l~cs chit"llS <~rraiils a deux. vrier et le policier ont été blessés légè-
en cornrpagn;e de Mme Palencia. Jls se LES ARTS rement. Une heure après une voiture 
rendent en Grèce où ils eom;ptent se 'fe- On a commencé à faire la cha..ue aux qiu pa.$$8.it rpar là demanda les secours 
po.se.r quelque temps. chiens errants qui .s'étaient 1multiplaés l 1

nt"\ ll'<)U(le <l'••11é•·ctLPS •l':t1UtllCu1·~ nécessaires et l'on tran~porta le mort 
Interviewé, par un de nos coll.a.bora- ces temps derniers à Beyoglu, Ni~nta.$, N nf et les blessés à. 1' hôpital Hadassa. 

l . . s· ,. 1 otre GO rère l'Açik SOz annonce c__ _ Il . tour, M. Pa encio s expriJn.a.. a1n.si : l!J l et es environs. Dans certains cas, M N Les TU:né:ra.i es qui devaient avoll' 
E b c-~-- I , 1 ha , que me czihe Muhittin, bien connue 2 h d .. 1 - n tant que <>n ""''-""'"o , j a.i on es a. t a coups de fusil. lieu à · cures de l'après-mi i, ont ete 

par ses oeuvres littéraires, se prép..are à 
Cette Or"anisation dura 1·u....,u a la servi mon pays au .cours d'une trentaine L'CXJ os1· t1·01 1' ·' t · Il , remis pour le lend·emain maLn,, à 5 h. ~ ~ • J t lluU!> t'IC e pcrma creer une nouvelle troupe d'opérettes 

suninression des corps de janissaires. Un d'années llil1 peu partout à traver le d 1 Ce matin, la nouvelle se répandit: 
,..,.... JlClllC U'lsla11bul ont es acteurs .aier:ont .recrutés parnu · 

ou deu.~ an~ plus tard, et vu la néces- monde, en Amérique du Sud, en Ahi- 1 comme une traînée de poudre QU un 
sité qw s'en faisait sentir, on créa un que du Sud, en Chine, en des moments ~ Une ~quête est .menée pa.r le minis·! des ~ateuHrsl Qui_ }ouent a~ec succès terroriste ara,be avait eu l'audace de 

• · · J ,.. tere de 1 Economie en vue de la créa,.. ans es a. kevi. Mme Nezihe estime · 1 d' ff · • T J nouveau cor.ns de po.......nien!I a,uquels hes cnhques, au apon, à 1an~er, com# ff · 1eter, en p ein centre a a.ires a e -
.. ,... ........ tion à Istanbul d'une exposition 1·ndll&' en e et QU ·aiussi ·bien le riléâtre de la · 

plus tard on F.t revêtir un uniforme mi- me gouverneur et en pluaâeurs pays eu- ·11 1 Aviv, une bombe qui fit 2 1 V'~ctrrnes : 
trielle perm.a.nente. On n'auend plus VI e que a troupe d" opérettes ne repré-

litaire en mod.ifia.nt les méthodes ropéen.s. J'ai servi mon pays avec dé- 1 irnort et 20 bleasés. 
la R b "- Lo que la mise au point définitive du pro- sen. tent -pas ses .opérettes avec tout le E ff 8 h d t. dlnatru.etiôi'I et de préparation. 1 vouement. même Opu ~ue. rs- 1 n e et, vers; eures u ma 1n, un 

Quand, en J 262 ( 1846), on créa Que, ces temps derniers, la guerre civile jet élaboré à ce propos iPOUJ' passer à "'-0-'.;.n.-.v_o_u_u_. ______ ~------- Arabe Qui se trouvait dans le dernier 

un poste de marée.ha! de la gendanne-' éclata da.ns mon pays, et le gouverne- l'application. Certains de nos mdu.striel• ISTITUTO B GIUSTINIANI wagon du chemin de fer de Lud-Jaffa. 
rie, et en J 285 ( 1869) on fond.a les ' ment du Fr<>nt populaire aruna la popu- jugeraient opportun de 'Placer cette ex- • a lancé une bombe sur le nombreux 

l 1 la position &utour du terrain du Stade du b · · · _j l premières municipalités, on décida Que 1 arion, et surte>ut jeunee&e, :pour inci- pu ic qt.n stationnait oeva.nt e passage 
1 1 · • ha l T ak.sim.. On utiliserait .ainsi les vastes d RR pp S l' · · d 1 H 1 dans les centres de ces demières, il j ter es oompatnotes a se . ttre e.s un. s 08 • . a. esiena de Dom Bosco a niveau e a rue erz · 

l locaux de l'ancîcnne caserne qui ont· un U nJ t D ·, Al ball • ' d y aurait en _peaTlllane.nice, au1vant l'im- contre es autres, ma. conscience na pu If · n e an • avKJ a, age e 
portance de J' endroit, de 10 à 1 OO résister et j'ai dû remettre à Madr.d aspect si lamentable, et ce serait fort avariyun Sokak Ill (Bornouti) 7 ans, a été tué, sur le coup, et 20 au-
pompier'S. • ma démi.:seion. bien. Mais, une exposition de ce a:enre ISTANBUL tres personnes blessées, -parmi l~squelles 

D M · · .J' 'li ne devrait-elle pas, d' a.utre part, •e trou L · · J • · e plus, chaque quartier était au- es op1n1ons ne sont pas, a ai eu.ra.. .... es JftSa1ptÎons pour la nouvelle an- Que Ques-unes ser1eusorn.ent. 
ver en une partie plus centr6 '- de la M ' l'h 1 H- , • torisé à avoir .s.a. pompe et des ae.r .. celles du Fl'IOOlt PoiPUla.iTe. ·ru.... née scolaire a.ont ouvertes. On accepte e tr.ouvant a ÔpÎta aoa~ ou 

vants choisis parmi les jeunes gens: du Je compte me fixeT en Grèce, ~s ville ~ · · · des élèves pensionnaires, demi-pension- ~es blessés avaient été transportés. Ï ai 
heu. natal de.ma. femme, pour me reposer U.1ac loutair\C hi~torit.JUC réJ)lll'ée naires et externes.. été té."Tloin de la douleur du père en 

C'est de Là que datent les OTf{a~- quelque tenlPS. Quant à l'avenir, ie ne Il fa.ut fél.iciter l'administration de Ils peuvent suivre : reconnàissant le cadavre de ~on -petiL 
sat.ions de corp~ de pomp.ier-s indé- sais rien enooTe. l' Evkaf des excellentes mesures qu'elle a) Les cours élémentaires dans J'éta- Mais comment décrire la .scène déch;ran,. 
pendants. Mais comme c.' était des or- .Je suis assez tenté d'écrire mes sou- a réalisées depuis quelque t~s. Beau.- bli.saement ; te lorsqu-e la. mère de l'enfant vint é:gar 
ganisa.tions plutôt .apoTtives que de.- venira sur les pays qui j'ai vWtés au cours coup de mosql.l.ée9 ont été remises à b) Les cours secondaires du Lycée le.ment voir le petit cadavre, étendu su.r 
tinée.s à aKler efficacement à l'ex.tinc- de mes pérégrinations, parce Qu'il faut neuf ; certaine. ont même été pourvues Italien de la Rue Tom-Tom ; le marbre de la salle des morts 1 
lion des incendies, elles furent 9UJ>- bien fajre toujours QUelque chose. d'installations spéciales en bols permet- c) Les, cours. de ]'Ecole Turque du L'enquête se pouTsuit ; espérons qu' 
primées à l'avènement de la. Répuhli- Je quitte votre Ciharmant pays en em· tant aux fidèles d'y po.ser la tête, quanè Gouvernement et de l'Ecole Ste.- elle aboutira à quekiue chose de con· 
que Qui leur substitu.a. les organisati-Ons portant le meilleUl" souvenir et avee ma. •ls &e prosternent. Or, voici que la fo.n.... Jeanne .. d' Arc, toutes proches. cret 1 
pa.rfait~s et modernes actuelles. profonde achrniration pour votre chef taine historiQue. ou c:seb.i.I> Haan.idiye, à d) Un cours professionnel dans un Le train des assassins 

Après le grand incendie de Beyoglu, d'E..tat et po.ur votre Révolution, QU.i l'angle de l'i~ Ban.kasi, sera l'objet, à des ateliers de couture ou de cor- Le conseil communal a a.dressé un té. 
en 128 7 ( 1871 ), on fit venir de Hon- vraiment est unique d~ les annales son tour, des .soins intelligents de l'ad.- donnerie de l'établissement : légramme au Haut .. ComrnÎ.s.98.ire lui de-
scrie un écialiste, Szetcheni pacha, qu.i de l'h'i toire. ministr.ation d.es fondations pieuses. Un On accepte des élèves de toute reli- rnan.dant de faire cesser les troubles 
créa., à 1 tanbul, la première orga..ni!a V ou.s a.vez fait beaucOIU.p d-e. chœcs, n-0uveau dl8p.ositif y sere. aménagé en gion ou nationalité ; &ansdants et lui rappelant le tra~ique at-
tion militaire des sapeuts-pompiers, for- surmonté des obstacles incroyables ; vue d'assUJICT l'~ulement de l'eau. Les leçons pow la nouvelle année tantat de ce matin : 
mée de Quatre régiments dont l'un enca- vous avez fait une Révolution qui don- commenceront le 16 septembre et les c Jusqu'à quand, demande le conseil 
serné du côté d'Jstanhul. ne déjà sea :fru.its : le progrès dans to\1$ examens de réparation le 14. communal. permettra·t-on le .passage du 

Un autre régiment fut créé, ensuite, lea domaines de la vie nationale. Tan· gard.s pour mon pa.uvre pays. Les c;lèves devant sui11tre les cours de train des assassi.Tl.0 ipa.r notre ville ? ous 
compo5.é de marins. dis qu,e. chez nous, te .sang coule ... A- "° ~ • l'école -de la Rue Tom· Tom devront se de.mandons de faire .a,rrêter le chemin 

En 1923, le gouvemetnent républi- vant de quitter votre P81Y•. je voudrai• M. Al)a7iccio, vice-consul d'[spa trouver à l'Institut pas plus tard que le de fer entre Tel-Aviv et JaHa. car par-
c.a.in les a supprimés et Jes a remplaa remercier a.wei la jeune presse turQue, gne. également dOmiuioin.na.ire, compte 4 octobre. j mi les voya.geur.s, il .9C trouve toujours 
c.és par lee organisa.lions act11<0lies. qui a, tou.iow-.s manifeoté bes.uco~ d'é- séLa.blir en notre ville. ----- des -..sin.a. > 

1 Le gouverneur de la. ville a, a.dre.é 

Lundi. 24 Ao6t 1938 

LE BIEN D'AUTRUI 
Après avoir fait tournoyer un enfant 

au-dessus de sa tête d la faç01t de Jim 
Londos et l'avoir pris ensuite entre ses 
deux ia..,,be•, un colosse le battait en lui 
disant : 

"Que cherches-tu dans mon jardin. ?" 
L'enfant. tout en se débattant, préten­

dait qu'il s'11 trouvait pour chercher la 
balle avfc laquelle Il jouait et qui S'y était 
égarée. Le colosse, furieux et maugréant, 
continuait a le battre en lui disant · 

"Menteur, est-ce en allant de branche 
en branche cueillir et manger mes /igues 
que tu cherchais ta balle ?" 

L'enfant ne criait pa.s au secours ni 
n'appelait la police parce qu'il était dans 
.son tort et le colosse, bien qu'exagérant, 
était dans so11 droit de battre un voleur. 

"'"'"' Ce •pectacle m'a rappelé deux anecdo-
tes. 

Dans la pre1nière, c'est toujours Nasred­
din Hocn qui est en cause. Un jour, il 
avise un jardin où tl 11 avait de beau.z 
concombres qu'il aimait et se met en de­
voir de les ra1nasser et de les jeter da1lS 
son sac . Le jardinier l'ayant surpris en 
flagrant délit et lut ayant demandé ce 
qu'il cherchait dans son jardin, le Roca, 
ému, ne sachant comuient se justifier, 
dtt d tout hasard. : 

- C'est le vent qut m'a poussé jus­
qu'ici. 

- Et qui arrachait les concombres ? 
- C'est toujours le vent, répliqua le 

Hoca, car pour résister à sa poussée ;e 
m'accrochais à ces conco1nbres pour m'y 
retenir e! ils étaient ainst arrachés sans 
le vouloir ... 
Cett~ explication n'auant pas satisfait 

le jardtnier, il s'écria : 
- Est-ce le vent aussi qui a jeté les 

conco1nbres da1zs le sac ? 
- En effet, dit le Hoca, ceci est surpre­

nant.. . Tu t'en étonnes à juste titre et 
moi aussi d'ailleurs. 

·~· La seccnde anecdote est celle d'un jar-
dinier de Berlin qui disposait de divers 
pommiers dont l'un d'eux, celui qui avait 
donné le plus de belles pommes, se trou­
vait sans clôt.ure au bord d'une route très 
fréquentée Pour prévenir toute convoitise, 
le jardinier plaça sur le pommier. bien en 
évidence, un avis ainsi conçu : "Il est in­
terdit de toucher aux pommes". Il se dit 
que malgré l'afflux de voyageurs, per -
sonne ne s'aviserait de toucher aux beaux 
fruits. 

St nous analysons l'incident du petit va 
leur battu, avec ces deux anecdote."i, nous 
arrivons à la conclusion que nous devons 
travailler beaucoup plus pour Inculquer 
aux enfants la notion que l'on doit res­
pecter le bien d'autrui. Nous devons faire 
en sorte que nos enfants respectent mê­
me les arbres fruitiers n'appartenant pas 
à une personne définie et qu'ils rencon­
treraient sur leur chemin. C'est l'attitude 
qui nous sted et qui est con/ornie à nos 
traditions. 

M. Turban TAN. 
(Du cCumhlJ!Ï._Yet_• .. > ___ _ 
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L't•xprcssio11 
hru ae 

<lramutoqu<' <le la 
Lu1H' \·!'lez 

une circulaire d..sa.nt que, dorénavant, Je!f 
portières de chaque wagon seront fer' 
mées dès Que le train passera. pa.r Tel· 
A viv ou Jaffa. 
Un attentat raté 

Samedi m.atin on a trouivé deux grart• 
des bombes avec système d'horl<>i'l'erie 
Elles devaient exp!oser à m.idi, apr~ 
la déflagaration d'une petit bombe inoJ 
fensive. 

c· est la seconde fois que les Arab~ 
tâc.lient de fa.ire tul!r la plus grand 
nombre podlSÎble de Juifs qui viennent 
nombreux, le samedi, .se baigner. ca~ 
c'est le .jour de repos. Les journau> 
arabes sont unanimee à regretter aul 
ce..s deux bombes, ·pesant chacune plut 
de 35 kilo.<, n'aient paa explosé. JI; 
affirrment Qu'elles aurruen.t fait mer 
veille 1 O 

Le 2ouvernement vient d'engager 1 
nouveaux gardiens pour protéger les ha' 
bitants de la colonie Hatikva, où l'on "' 
toujours eu à regretter des pertes h0 ' 

ma.1nes. 
Continuellement, on entend des fu 

sillades et de• explosions dans les di· 
vers points de Tel·Aviv et de ses alefl' 
tou.Ts. 
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CONTE DU BEYOCLU un'.'._a~:~: ~:i:û~:e n<>us sommes à Vie Economique et Financière ~~ae:~ti::le11r ~;.rexi;~ta::.to:..t ~,,_f,,_- ~:o:::::,:::R:::~:!:::::D:::::u::::::::::L:::::~:·u·:""""A'.'.'.'.',','n·""""""y"""'.~,,·1,,_· 
Le tre, SQf cache' 1a bonne <place~ demanda. alors, le ier-,· _ _ kaniques a été, en 1935. de .ici. 1 mil- l L L 

rMB;er bém.évole, en s'épongeant le · l;ard 03 7.208.000, c'est à dire 6.29 -- - · 
~-~ front. 1 L d, J t } J pas pu s'entendre sur les prix. pour cent de la. valeur totale de l'ex- EE BARI ( llali(') EE 

Pa~eAJ!:;~-J=~bert étenilit sa vieille rn;;::n:;::le ":J~\}:u s~:~·:t rf:Pb~tie~ 1 e t~~:S O~~~~:;..C~=~e:e a- estD;:~~ :=;;nV:e1;·~~:e·d!:r;";;!'; ~:i:~~0de!ee;~~~:::ru:·ff~:;:. à~~ Il L~u :\~E~:: .. :~ :e~~1·;~:1:1~E Il 
main et prcnonça la phrase rituelle aussitôt. entra en convulsion. les exportations n'.ont pas encore corn- la Roumanie dans les ·pay.s des Balkans, l~ê t>()lJR l~'ORIJi~l\"f ~~ 

- Màn,..:~z et buvez 1 Le goûter a. - Continuez, monsieur 1 Vous brû- ita)o-tt1rqt1es mencé. e~ 1933, les produits ~ouma.ins expor- ê~ Exportate•tra. lmportateura, ~~ 
été rpréparc pour vous 1 1 lez 1 •°iSSUrra l'homme du mystère. Sur le rnaiché de Samsun, malgré qu' j tes en 1935, ont enregistré une hausse/~~ Reprt'lllentauta ~~ 

Avant de se retirer, les femmœ a- La porte du jardin Rl'inç.a dans l'om- Nous lisons dans l'Ak,am : >l y ait peu d'a.mivages, les prix se majn- · d~ 46,29 pour cent ( t- 328.242 000 • '\ ................ ~.~ .. !.!..~ .. ~.~ .. ~.~.~ .. : ................ ji 
~e~ent servi la collation $OUS la tonnel· ~:~u~ ~:t gi~:~t·d:tr~tt:as lourd fit co;;l;tu~0:er~:t:::: :x::::::;r!a~:'s :~: Ltiennent. , d t / 1J? ~t ,par conséquent indéni.able Qu.e ! "'""'""""""'"""'"'""'"'""'""""""""'"""""""'"• 

Cinq a.siettes creuses y fi<n>raient. - Qui est là ~ l'Italie, l'ancien traité de commerce et e systen1e es COmp es- 1 la R0<1.manie, après la cr;oe, augmente Premi~s résuha.ts, enfin, du rappr~he-
comme il se doit : dan l'une, un beau La voix du père Maubert répliqua a- de clearing du 4 juin a été renouvelé J • • ·de plus en 1plus ses eXiportations d ment oconomJQue des pays balkan1Que.s 
rayon. d.e r~Jiel, dont les clojsons de di- Vec tranQuillité : 1 pour une période de trois mois à PaTA courants sera app ique l 1es pays des Balkans, ce Qui impli~~= ai;:nt à. s; développer ~U' .. V~nt un plan 
re Jâchaient un &ir0tp d'or ; dans une - C'est moi 1 J'ai aperçu votr,e tir du 20 juillet. Les départements in- poui· les avances aux ! l'au~mentation aussi de ses achats dans detCTmme et ~e c~?~'dJ_nabon complè-
autr~. les fra~ises d_ea bois, en py ... l lumière. et je suis venu voir ce Que 1 tércssés en notre vilJe ont été télé~a· • Jes 'Pays de l'Union Balkanique. 1 te des effor~ JU5QU ici 1~)~ et restés 
rami.de ; pws les petits fromaR'C• de 1 vous fncotiez à cette heure cl.ans le jar-: phiquement jnformés samedi de ]' échan cultivateurs 1 Il y amait Üeu de souhaiter Que ce.q dan• le dœna.me de la theorie. 
chèvre, stt'~• de blanc et de vert ; la din. .
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ge des notes à cot égard. 1 p . 
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. l f ü•'- f' \ 

l , d · fi d C · · od · OUJ' s1mp 1 1er es 011ma u=s et a 1n ge ee e <.:.t.ang, comme une aque A e 
1 

M. des Ponchettes lui répond~t par ette commurucabon a ipr wt une d", . ul . t d fr . · 
topaze · ~l, enfin. ces noeuds de pete un cri de triomphe : 1 excelJente :impression sur la place ; 1es pe~~= 31a~x éti~ dt~~d~u:ue ;:ur ~: c:~ 1 MOUVEMENT MARITIME 

LLOTD Tft'.IESTJNO 
~ite, sans 'lJ-OI, da~s nos paya,, tout plai 1 - Le_ trésor 1 'I P_r1x des céréales ont haus.sé., ceux des d I J I Ban 1 
sir de bouche est incomplet. . 1 La breve clarté, issue de la lanterne, citrons. par contre, ont baisse. Le nou- jts QUÎ eur seront consenü.S par a -

1 que Agricole, on établira pour chacUJl ~ 
M. _des ~onchettea poussa un 90UPII év~lla.it des luisances . , éparpillées et l ~.el accord a. été réf~é. pour aippr.oha.- d'eux le système de comipte.-courant. 1

1 de sa.tisfa. ... t1\ln metalht.tues, :panmi l cc.roulement desl tton au conse1l des 1m1n1stres. On s at - Galata. i\1erkez Rlbtim ban. Tél- 44870-7-8-9 
DEPARTS - On va boire frais t mottes pulvérulentes. tend à ce QuÏl sojt ratifié demain (au... Le débiteuT, dès l'ouverture du CO!l11'P- • 

U b 1 d d• te, c'est à dire dès son premier emprunt. :ie l'1l.tei le de vin ou.x et une - Hein ! Si je vous ai conduit au iour hui) et enlTe immédiat~ent en 
b · · 1 délivrera un reçu. sans indication tde dé-a.utre de vinaigre fr.am. o~ee enca- bon endroit 1 s'exclama le souxc.ier avec app icatio.n. 

1 è d lai de Tèglement de comptes définihfs 

MERANO partira 1.1ercrelfi 26 Aotit à 17 h. pour Bourgaz, Varna, Const.11ntza, Soulina 
Gala1z, Bralla, Souline, Coaeta.ntza, Varna et Bourgas. 

draient la car.ale tout embuée Que e P - un iuste orgue.il. Les commerçants intéressés ont éjà 
c. - d et un document d'hypothèque provisoire. re Maubert venait d'emplir au [Ni.(; e Mai.a le père Maubert saisit M. des entamé des démarch.es afin Que les ci-

fl"flJNlCIA partira Jeudi 27 Aoû• à 17 h. pour Bourgas, \'nrn"'°' Constantza, Ode"sa 
Batoum, Tr!Shizonde, ~an1soun, Varna, et Buurr;af!I. 

l Pour chaQue nouvel emprunt. d.' aP'J'èS 1a source ; et, un peu à l'écart. e marc Ponchettes par le poignet : trons d'Italie se trouvant en douane Le vapeur AVE~TINO partira Je Jeudi '!l Aot)t à lî h. pour le l'irée, Patras, Naple~ 
~farf!leille et GônBB. fi la situation du compte - courant, le suave lTansp.a.raisaait dans un ac.on - Ne touchez P3'5 1 Vous allez volhSi puissent en être retirés aussitôt I' a'Ppli-

cultivateur se contentera de délivrer un dont une membrane de parchemin, per- fa.ire du mal. cation d,e la convention. 
1 l reç.u l~ali.!:_é ipar devant le natariat. forée à r~uille. obturait étroitement e Et l'ancien propriétaire du iardin ex- En vertu de l'accord intervenu, les 

Ainsi, H n'y aura plus à recom.men-

QUIRIN ALE partira \'endredl 18 Aoô• à 9 h. précl••• des Quai• do Galata ~ourle 
Pirée, Brindisi, Venise et TrieRte. 

goulot. pliqu.a. : marchandises qui seront envoyées en 
1 cer les f011malité.s ce>mme .s':il s' a~issait Mlle Davryl avait fait ~lisser a moi- - Depuis que je me &ers d'un Italie pa.r voie d' éc.hanges (takas), ne 
1 • · d'un emprunt fait po.ur la p~ière 

ALBANO partira Sarnedl 20 AoOt à 17 h. pour S1tlonique, Mételin, SnlJrne, le Pirée, 
Patras, Brindiflli, \'eniae et Trie1te. 

tié du rayon dans son asàette et uttait. rasoir mécanique, c'est là que j' entene seront soumises à aucune restriction au 
fois. résolument. contre la cire Quj lui col- mes vieilles lames. Avec les enfants, on point d.e vue de la quantité. D'ailleurs, 

Les certificats d'origine 

doivent être retournés ••• 

1 

1 
1 

Lo n ·m ClLlCIA partira le Lundi 3L Août pour lr.nlir, 811lonic1ue, Je l'irée, Patras, 
Naples, Mar1eille et Gênes. 

lait aux dents, Quand M. des Ponchet- ne peut rien laisser traîner. Us joueraient la plupart de nos envo:is se feront par 
tes .interpella le payse.n : au coiffeur et .îls $.e couperaient les cette voie. Ce sont r orge, le cti.ftik >. 

- Alor , est-ce Que vous vous déci- doigts 1 les ta.pis, le charbon de terre, l'huile de 
dez, oui ou n-0n, à me le céder, ce iar- rose, les pélamides, les légumes secs, le 

din ~ l!COLI! nOTRI! DAf11! tabac. Je coton et le· peaux brutes. 
Le vieux pa.a la ma.in sur son men~ L L L L Les exportat;on:'l devant ~ faire 'Par 

ton rasé de frais : la voie du clearing seront l'égl© sur 
- Hé 1 Non 1 Vous savez bien qu'il Dl! LOURDl!S base de celles de l'année 1934. Dans 

n'est pas à vendre : L L ces conditions, lenvoi de nos autres 
Mais M. des Ponchettes .s'entêta : produjts d'exportation .présentera aussi 

Allons 1 Un bon mouvement SITflATION A VANTAGEUSI<: des facilités. 
Dites votre prix... 1 

Le vieux prit son verre, le retourna 
et versa les trois dernières gouttes de 
marc au creux de sa paume QuÏl hu-
ma: 

C'est la récolte de 2 5 .. Une 
belle année 1 

- Allez, Maubert, on fait l'al­
fa.ire ? 

Le paysan ferma, ses paupières è. 
demi et contempla les vibrati'Ôns de 
l'air brûla.nt, au ras du sol. 

- Rien ne presse. Nous reparle 

A ~l~LI 

Beaucoup d'air et de soleil 
INSTALLATION i\IOOERNE 

Enseignement sérieux = 
et éducation soignée 

G'' '.\INASTIQUE - PIANO -
1.ANGl'ES ETRANGEHES 

L(>s inseriptions "' [ont tous les jours 
de 9 à 12 h. et de 2 11 6 h. 

ton de tout ça, à une autre moment. 
M. des Ponchettes a' exclama 
- Alors, c'est oui ? 

Ln 
1 

rentrée aura lieu le 10 
Exnmen8 de réparation 

Septembre 
Je 17. 

- Ce n'est pas : non. 
Et le vent emporta un JlUlrtnUTe de 

chiffres. 

. . . Le voyageur attendait le retour 
de Mlle Da vry) et de son protecteur 
à la terrasse du ca.fé. sous les plata­
nes de la placette. 

Dès qu'il a.perçut l coup1e, il s'a­
vança· à sa rencontre : 

- Hé bien 1 Vous avez réussi ? 
Une ombre passa. sur le visage d.e 

M. des Ponchettes, comme un nu~e 

"'" la lune : 
- J'ai l'impres.iÎon que Maubert 

ll\e fait 'Payer ce bout de terrain trois 
fois ce qu'il vaut. 

L'inconnu répliqua, sur un ton de 
tnystère : 

- Oh 1 Vous rattraiperez le prix, 
lar-g..inent 1 

Son interlocuteur lui demanda, alors. 
à mi-'Vo.ix : 

- Vous êtes bien .sûr QU' il y a un 
ltésor en.foui dans ce jardin ? 

- r en suis absolument certain 1 
\t 0\18 avez été témoin de mes exp.é­
:iences, l'autre soir ? Mon pendule es.t 
inJailhble et ses oscillations désignent 
eltactement la place où le métal est en­
t~né. 

- Ah ! Puissiez-vous cLre vrai 1 
"oupir.a M. des Ponchettes. Cette au­
baine allégerait, singuliè1ement ma tré­
"()rerie. 

E.t Mlle Davry] conclut : 
- Bien cSûr 1 Cela mettrait du heur­

t,~ dans les épinaJ"d~ 1 Et comme loCti 
~inards, eu.x...imôme.s elraient fourl'li.s 
~r le jardin, ce aerai1t tout bénéfice 

Dèa que l'a.etc de vonte eut été s.i­
~11<\ et paraphé chez le notaire, M. des 

9 nc:hettes ré.partit les rôles : 
b -- Vou1\,t monsieur, vous tiendrez le 
t tn.dule ; Li.lette portera la lanterne : 
t ~ . . 'och . 

.. ,-01, Je 'Pl erai. 
"'La nuit était opaque ; le vent ch8'1-
\i~t, . en sifflant, des nu.a41;cs d~ encTe. sur 
..._ c1e] d'ébène et chaque cypres abnta1t 

chcuette. 
l\tIJ., Davryl avoua : 
..__ J'ai peur 1 

, ..__ Allons, mon e.nfan t, l1n peu d<'> 
.;;;:"&e. La fortune récompense les au­
%· 1•ux, répÜqua M. des P<>nchettes, t O.Vait des lettrea. 
"-<>rn.t lexcellent homme demanda à son 

J>ag,,on : 
..__ Que dit votre pendule } 
;:::. Il tourne 1 

•1! Petite boule semblait prise, en 
·~~- de frénéoie. au bout du !il et ?é­
d1.1 Lt dVC<:. obstination un point tprec.tS 

• 

1., "<>], e.ntre la her.se des haricots et 
t;!-TTé des topinambours. 1 

1\ Un effort un peu haleta11t. M. des 
~~ette.s brandit son outil et le ra-

lt ··- 1 . , , p .... , e point zepere. 1 
~ .J ft.r Ptrudence le sourcier s'était éc.a.r-
b "• • I()~· Quelques pans et lai lanterne trem-

ltri't entre lee drugts de Mlle Davryl. 
"'1. tl 'Da.."\l"ide et ruisselant de sueur, 
~e!I: Ponchettes 1piochait aviec une ar­
~ >o. '>lal{nifique et broyait, du talon, 

Q 0 tt.,. Que le Ier arrachait a.u sol. 
Uelqllea aninutes a' écoulèrent, dans 

1 

----

1
--

Banca Commerciale ltallana 
Il 

~pila! eoHèremeol msé el réserm 1 

Lit. 844.2~4.393.95 

Direction Centrale MILAN 
FlllA!es dan.s toute l'ITALIE, ISTANBUL 

IZMIR, LONDRES 
NEW-YORK 

Créatfo~ à !'Etranger 
Banca Commerciale Jtalfana (France) 

Pari&, Mar!ellle, Nice, Menton, Car.­
nes, Monaco, Tolosa, Beaulieu, Monte­
Carlo, Jucn-lea-Pitta, Ca.sablanca, 
(Maroc). 

Banca Commerciale Jtaltana e Bulgara 

1 

Sofia, Burga•, Plovdy , Va,.,,a. 
Banca Commerciale Jtaliana e Greca 

Athénes, Cavalla, Le Pirée, Salonique, 
Ranca Commerciale Jtaliana e Rumana, 

Bucarest, Arad, Braïla, BrosOî!, Cona-
' tantza, Cluj, Galatz Temtscara, SI-

i 
blu. 

Banca Commerclala Jiallana per l'Eglt­
to, Alexandrie, Le Caire. Demanour, 
Manaourah, etc. 

Banca Commerciale Ttaltana Trn•t C11 
Neu1-York. 

Banca Commerctalo /taltana Triut C11 
Bo•ton. 

Banca Commerciale Jtaliana Truat CJJ 
Phlladelphta. 

Afflliattons d !'Etranger 
Banca della Svlzzera ltaltana: Lugano 

Bellinzona, Chia&&o. Locarno, Men­
dri&lo. 

Banque Françalae et /taltonne pour 
l'Amérique du Sud. 

Ion France) Parl1 
ten Argentine) Bueno.!-AJ,1re,,, Ro­
•arlo de Santa-Fé. 
(au Brésil! Sao·Paolo, Rio-de-Ja­
neiro, Santos, Bahia Cutlr11ba, 
Porto Alegre, Rlo Grande, Recife 
(Pernambuco). 
(au Chllti Santiago, Valparaiso, 
Ion Colombie) Bogota, Baran· 
qullla. 
len Uruguay) Montevideo. 

Banca Ungaro-ltaltana, BudapOlt, Hat. 
van, Miskole, Mako, Kormed, Oro•­
haza, Szeged, etc. 

:!;:t~:::::: r;:u E;::::~r~l::~a:::~ 11 
qulpa, Callao, Cuzca, TTujlllo, Toa­
na, Molliendo, ,..ll.Jcla110, Ica, Piura, 
Puno, Chine/la Alta. 

Hrvat•ka Banka D. D. Zagreb, Sousaak. 
Socletd Jtqliana dl Credlta ; Milan, 

Vienne. 
Siège d'Istanbul, 
Ùl2ZO Karakoy, 
44841-2·3-4-5. 

Rue Voyvoda. Pa­
TéléphQne, Pé<a, 

Agence d'Istanbul, Allalemclyan H&n. 
DII<!Ct!on: Tél. 22900. - Opérations gén.: 

22915. - Porte!eu.llle Document 22903. 
Pœltlon: 22911. - Change et Port. : 
22912. 

AgeM0 de Pér&. Ist1klll C<idd. 247, 
Nam1k Han, Tél P. 10~8. 

Succuraale d'Izmir 

Ali 

Location de coffre•·forù <I Péra, Gala-

' 

ta, J1ta11bul. 1 

SERVICE TRAVELER'S CHEQU.U 

-

Les deux gouvernements étant d'ac­
cord sur tous les articles, le rét:?ime de 
l'autorisation des ~mportations ado-pté, 
d'une façon générale par l'Italie, n'ap­
portera aucune entrave à nos exportar 
tions. 

Les Italiens ont témoigné .de beau • 
coup de bonne volonté dans la conclu­
sion de cette convention rprovisoire et 
c'est ainsi Qu'un accord .s.atisfajsant pour 
1es deux parties est intervenu~ 

On consiclè.re comme certain QU' a -
vant l'expiration de cet accord provi­
soire, les pourparlers en vue de la con­
clu.sion d'un nouveau tra.ittrê qW permet­
tra le développement normaJ de nos re­
lations, au.ront abouti. 

A propos des échanges 

franco-turcs 

Comment se feront dorénavant 
les exportations 

Une .décision a été prise .en fav~T 
des négociants turca qui fo.nt des échan­
ges de produits avec la Fra.nec. 

Si, do.rénavant, au cours de ces échan.-
1 -ges, 1' ;rnportateur n '.indique pas le gen­
. r·e de produits qu'il a.chètera Mez nous 

1 
et ne donne pas son nom, r ex.portatio.n 
de la marchandise faisa.n.t la contre­
partie pourra se faire Qua.n.cl même avec 
l'indicati'On du nœn de l'expéditeur. 

L'Angleterre procédera à 
1 
des achats de raisin turc 

M. F aik Kurdoglu, sous • secrétaire 
d'Etat au ministère de J'E. N .. a établi 
les bases du .nouveau ttrruté de corn~ 
mette anglo--turc. 

Il a été notamment décidé que, vu 
la mauvaise rôcolte des raisins, en Aus­
tralie, l'An:gleterre assurerajt ses besoins 
chez nous en cTéa.nt, à Izmir, une suc­
cursale de l'Union des Coopératives an­
g]a,ises, société qui dispose d'un capital 
de dix irnilJions de livres sterling. 

Une banque s'occupant des 

affaires de pêche sera 

créée prochainement 

Le rnini..'!;tère de l' E. N. a achevé son 
examen sur la. miee à 1po:i.nt du proj~t de 
loi qu'il a élabore a.11 sujet de la pêche. 

Ll est nota.nlrnent QuestiO!Il de la créa,. 
tion d'11ne banque dispo-'8.nt d'un capitaJ 
de dix million• de livres, formé de tous 
les d.roits et ÎmpÔt:.e 1perç.us sur la pê­
che. 

Les opérations cle cette banQue con-
1 cernant tout ce qW a trait à La pêche 
aux éponges, à la P.r~ation du ca­
viar, etc .•. 

Elle aménagera, de pl.us, sur les ri­
vages d'Istanbul et de la Méditerranée, 
des dépôts frigorifiques. 

En outre, des wagons pourvus de ces 
installations transporteront le poisson à 
l'inté.rieu.r du p,,,ys. 

Dee fahriQues de conserves seront ins­
tallées à Istanbul et à Trabznn. 

L'ind1UShie du caviar sera. dévelop­
pée considérablement. 

Une firme alloma.nde a de'mandé 
l'.a.utorisation de créer chez nous une 
société devant s'occuper de l'ex.porta­
tiom des anguilles pêchées clans les eaux 
tiJ.rQUCB. 

L'Allen1agne veut nous 

acheter des nielons 

Une firme allettnande a· est a.dreaée 
au Türkolis pour l'aviser qu' eLle désire-

1,riaJ t acheter de grandea quantités de 
1 I m(.lon.s. 

j Le marché de l'orge 

Le man:hé de ]'orge à Istanbul est 
toujours peu actif. 

Il y a bien des comma.nide& provenant 
d'Allemagne, maia leo intéresaés n'ont 

Le cas des nénocianls en 
rf'l:ttions nvec les Indes 

D'après l'article 32 du décret mini&­
tériel sur les devises, les certificat6 
d' orjgine concernant les articles ex.l)orA 
tés doivent être xe~ournés après avo~r 
été ratiHés .pax les set'Vices douaniers 
du lieu de destination. j 

Or, les douanes des Indes, au lieu 
de ICS" retourner, en d.onnent un nou·' 

Service con1b1né ave'! les luxueui: paquebot• def!I l"ooiétét1 lTAl.lA et COSULICH 
~aur varlatlone ou retard• pour fei;iquela la ~ompagnie ne peut pa" être tenue re1pon­

sable. 
1.a Co1npagnie délivre dea billets di1·ec.~ls pour touB le11 ports du Nord, su11 eL Centre 

d'Amérique, pour l'Auf!ltralie, Ja Nouvelle Zélande et l'f!;xtrêrne-Orleut 
La C:on1pagnie délivre dei billets mixtes rour le paroourf!I rnaritinie terreetre latanhul­

l'aris ot lstanbul-1.ondre&. l~lle déllvro auf!lflli lef!I billeta de l'Aero·l~11pre1110 llalilf.na pour 
Le Plrée, Athène1, Brindhti. 

Pour tous renae1gne1nent.a a'adresHor A l'Agenl!e <téu~nt.le Ju Lloy<I Triestino, .Merk s 
Rlhtin1 llan, Ualata, T~J. 44778 PJt à eon IJureau d9 Pt\ra, Oah1.l&-:SerH.y, T61, 44870 

FRATELLI SPERCO 
veau en lieu et p]ac.e.. Quais ile Galata llüilavcndigfu• llan - Salon Cadcll'~i Tél. ~4 792 

Ceci étant contraire aux disposihon.sl..,...,...,...,,,,,,...,...,...,...,...,...,...,...,...,~,;;.,,,!!!~...,...,""""'""'""'""'""'""'""""'""'""'""'""'""'""',,.; 
du décret mlni.stériel, les négociants 1 Uat~s 

1 DéJ1arts JJOllr \'n1wm·s Compagnies exportateurs n' e>nt pas pu importer ]es (uuf imprtl.-u) 
articles corn.pensate.ura. 

1
-~~~~~~~~~~~~~-l-~~~~~~-l-~~~~~~~1'-'"-~--'~--'-

J A R tt d A l " 0 •sirs Compagnie llu)ale 1 d 1 p t Ils ont ancé une dépêche au minis- nvers, o er am, rns er- rr: " Néerlandaiae de ac . an~ e or 
tè.re compétent pour lui exposer leur: dam Hambourg, ports du Rhin. • Gtu1y11wlea• Navigation à Vap. ch.du l·Ü Sept, 
"""-

L'enquête de Ja municipa­

lité sur les prix de la viande 

de boucherie 

La municipalité .poursuit son enQuê· 
te au. sujet de la concurrence Que ee 
font les bouchers. 

EJle examine aussi les motifs POUT 

lesquels les prix varient suivant les 
quaztiera. 

Ainsi, telle viande q11e ]'on débite 
à 30 et à 40 piastTea à EminOnü, est 
vendue à 55-60 à ~sli, Maçka et aux 
Iles. 

Or. les frais de tran. part dont les 
bouchers se plaiignent tant, ne justi­
fient pa.s de telles différences, attendu 
que ces fraiis reviennent à S 0 p.ara.s 
par kilo. 

La municipalité étudie donc la ques­
tion en vue d'établir partout le même 
pnx pour la vente de la viande. 

ETRANGER 

Bourgaz, Varna. Conatautza 

PiréH, Marseille. Valence, 
Liverpool. 

• Ganyn1f.des » 
« lierrults ~ 

"Delagoa Mm·y0 

.Lin1a. ftlaru,, 
Nippou ï uaen 

K&i1h1 

nef.dans le port 
vers le ll Sept. 

vers le Hl Sepl. 
vers le 18 No,-. 

C. 1. 1'. (Compagnia Italiana 1'urismo) Organisalion Moncliale de Voyages . 

Voyages à forfait. - Billets ferroviaires, maritimes et aériens.- fi() o;. cle 
rtdu.ctiou aur lei Ohtniin• dt jtr Italiens 

s'adres•er à: F'RA'J'ELLI SPERCO · C,'1 ais de Galata, I!Udavendigâr Han 
Salon Caddesi. 'T"I ?JJ.P7 

Laster, Silbermann l Co. 
ISTANBUL 

UALATA, llovantmyan Han,aNo. 49-60 
Télépboue: 44646-4'~6~7 

Départs Prochains d'Istanbul 
-o-

co1nn1erce extérieur Deutscbe Levante-Linie, Co1npagnia Genovese di Le 

de la Roumanie Hamburg jNavigazionea Vapore S.A. 

D'1me étude de M. c. Gaziadt pa- 1 Genova 
rue à l' " Economiste d'Orient ", j 1 )é t h 
nous détachons les chiffres sui- Sl'rvice réoulier outre llamburg , !lar s lll'O<' ains pour 
11ants : 

Le commerce extérieur de la Rouma­
nie, qui a subi plus que tout autre pays 
les conséquences de Ja crise éconouniQue 
mondiale en tant Que pays etts.entielle-
ment agricole et producteur de matières 
prernièrtis, tend à ee redresser. 

' BA HCELONJ<~, 'A LEN CE, :\IAlt· 
Bréme, An~·ers, Istanbul. i\l<-r SEILLE, GENES, et CATANE: 

Noire et retour 

\'ap.-t11•s allcmlus à Istanbul 

SS C,\J'O PINO 
S/S UA 1'0 l•'ARO 

1 ~ l 0 Septembre 
le 24/9 

S 'S CAPO ARMA le 8 Odohre 
• 

Arnsi, pou' la dernière année, la delIAi\IBt'RG, BRE:UE,AN\'ERS 
valeur des exportations s'est élevée à 

Oé11arts proebulus tlour BOUR­
GAS, \'AHNA, CO~STANTZA, 

GALATZ et BRAILA 
16.471.385.000 leis contre 13 milliards 
655.734.000 et 14.670.828.000 Tes - S1S SAMOS vers le 27 Août S S UA 1'0 l?ARO 

S'S CAPO ARMA 
le 7 Septembre 
le 21/H pectivement pour 1934 et 1933. 

Par contre, les importations ont co.n­
tiniué à fléchir en relation a.vec la baisse 
de la. valeur de la monnaie nationale. 

La balance commerciale toujours ac-

S/S GALILEA 

S/S 'l'INOS 

le 1 Septemhre 

le 4 Septembri• 

1 

S S CAPO PINO le 5 Octobre 
Hlllets dt> pusa~e (•o da~ uuiqw~ à 

rt>liuita dans t u.•1ines exlérieur1•s ~ 1 el 2 
uc1urnture, tto f't eau miuerale y comprio. 

pn1 
litil 

Dé1mrts proebai ns d'Istanbul 
tive de la Roumanie, a pu enregistrer. Alid. Nnvioallon Com1mny Cailla 
de cette manière, en 1935, le "olde P<>- pour HOl'llGAS. VARNA et sci·vl('Cs :\larilinws Roumains 
sitif k Plus élevé de ces dernières BJn- CONSTANTZA Dé1iarts iirocbains pour 
né"":_ soit leis 6.050.445.000. j ' • ' .. ' • • • ,. 

L mtPOTtance des échanges commer- S/S TSERLORN charg. du 23-25 Aoflt 1 CONS lANTZA, GALA 1 Z, 
ciaux de la Roumanie avec les pays , 1 BRAU.A, BELGHADE, Bl10A-
balkaniques tend par ailleurs à augmen· S/S TINOS du 4 au 6 Septembre PES r, BHA TIS LAYA et \'J EN:SE 
ter~ 

Nou.s. avons .sous les yeux une étude 
à ce suje1 du Dr. Codrescu étude QU.Î 
a été publiée dans le Bulletin informa.­
t.ii de la Cambre de Commerce et d'in­
dustrie lnterba1kanique qui paraît à Bu­
ca•rest et dont Je Or. Codrescu assume 
la direction i nous y puisons les inté.­
ressantes données qui suivent 

La Rou.manie a. expcrté en 1935, à 
destination de l'Albanie, de la Bulgarje, 
de la Grèce, de la Turqwe et de la 
Yougoslavie 686. 369 tonnes de m.a.r­
chandi..,., soü 7,40 <po11r cent de .on 
exPortation totale, alors que dt"ux ans 
auparavant. en 1933, ces ex.portations 
ne Te\l)rés=taient que 494.537 tonnes, 
ooit 5,65 pour cent de reXJl)ortati.on 'to.­
t.ale au cou!Ts de l'année relatée. D'autre 
part, la moyenne cLe la tonne des pro· 
duits roumains exportés da~ le9 Balkans 
en 1935, a. atteint leis 1511 
contre leis 1.468 pouT la moyenne de 
la tonne de l'exportation totale AU COUYS 

de la. même année. A la euite de 1' aug· 
1mentation d.u volume et de la valeur des 
produits roumaina expo"tés da.na les 

Départs proebalus cl'lslanbul 

pour llA;\IBOURG, BRE:\11<:, 

AN\'EllS el ROTTl!:llUA:\I: 

Départs proebains 11our BEY· 

ROUTU, CAll<'FA, JAFFA, POllT 
SAIJ) et ALEXANDIUE: 

SS GALILEA 

S/S BOl'BUM 

S/S l'Er,ES 
du 1-3/9 . . 

Se1viu 1i·11é~ial bunensu.el de lltrsin 

le 27 Août 

du 4-6 Septemhrn P'"" Beyro11th, Uai/Ji•. Jafji1, l'ort·Saïcl 
tlu 8_ 10 9 et Aluwulri•. 

1 Pour tou~ reneelgncmcntit s'ndreiJf!ler aux 
du 11-13/9 ~er.,. Jces M11rit.î1nee Ruu1nains, Galata, Merkez 

Hihtiln Hu.n, Tét. 11827 8 ou à l'Agence 
du 15- lli Septembrt' Mari•ime L•ster, Silbermann ot Cie, üalata 

Hova~himian Han 'r41. -1-1~7-U. 

S/S SONNEN FELS 

S/S PLANE'l.' 

s;s SAMOS 

~ervice spéoial d'l•tanbul via Port-Sait! pour le Ja11on, la Chine bt les Indes 
par des bateaux-express à des laux de frêts avantageux 

Connaissements direots et blllets de passage pour tous les po1·t& du 
monde en coJinexion avec les paquebots de la Hamb11r9-A merika 
Linie, Norddeutscher Lloyd el de la Hamburg·Südamerikanische 

Dampf aclzif f ahrls· Gesellschaft 

Voyages aériens par le " GRAF ZEPPELIN " 

et le " HINDENBURG,, 

• 



4-BEY<>Cro 

LA PRESSE TURQUE DE CE MATIN 
Pages d histoire nationale 

Le grand empire seldjoucide 
-·-

J 11 oues d'Etat n'est pas moins con.si-

Le IIIme Kurultay de la langue turque La politique de Nureddin dérabl~. Les princes seldjo·ucides QU 
'uredd1n, à qui ses sujets décemè- d;rigea.ient dans une demi-indép"nd2n -

rent Je su.rnoin d' Elmeliküladil • (le ce les grandes ·PTO"Vl;nces avaient <'h3 c .. n 

A l'occasion d'une cérêmonle qui la lan~ue turque, dans l'h.sto;re. n'é- Ju,gte). s'efforça de ren.dic à Jeurs an# oour les ass'ster, d~ « Divans » ou 
avait eu lieu il y a vingt-cinq ans Laient pas compr.se ni appréciée Ala- o.ons pessesseuts, les Turcs .musulmans, OO.Meil des ministres plu.s réduits oue 
au Palai:s de Dolmabahçe, les jour- türk a vu cette doulour~U!e la.cu'ï..~. li a la Pale:>tine et Jérusalem, tombés au celui de l'administration centrale. 
naux de l'époque ~ rappelle JJ.!. attribué une très grande impQlrtance à pouvoir des Crolsés. OrganÎ!ation militaire 
A.ll1ned Emin Yalman, dans le la c.réc!tion d·un mouvement scien~ifi Cependant, le mérite de préparer le L'armée jouait da.ns remp:re e·I· 
"Tan" - s'étaient livrés à une con Qu~ et il s'en est occupé personnePe plan de reconquête de la. Palestine et djouc;jde un rôle fort imp.ortant. et ron 
traverse . fallait-il ou non baiser ment. Le congrès qui se réunira aujou de la Syrl.e et de r exéc.uter en partie peut dire que le caractère de l'Etat é. a ' 
le pied du trône impérial ? Aujour- d'hu. et Je 3 débats qui y auront J;<"u au revient au sultan Nureddin Mahmud. essentiellement militaire. Les tJT.b.us pl.a· 
d'h.ui, une cérémonie a lieu dans ce suiet de la langue, sont l'heureux fru:t P.our faire de ce proJet, une sorte cées sous l.!a ordres des Beys seld1ouc1-
n1è1ne palais, sous la présidence de de cet intérêt.> d'idéal ·Partagé de tous, le grand polit.i· des, pu;.s les fC"Tces ·milita.ires compo-
notre grand Chef. Et elle a pour ;y. .y. :tf. qut: ~ a;ppuya à apa.ser I~ conflits sées de différente~ groupements et venu~ 
ob1ectif de diriger les projecteurs Toujours à propos du congr~s d'Jntérêts Qui dtvisaient les 'Princes tu1cs s'ajouter aux tribus, avaient !nl!ffi à fon. 
de la science sur le passé le plus d'aujourd'hui, l,f. Asim Us, après et qw poU&a.Jent certa.ins d entre eux à der l'e.mp..Te. 
lointain : s'être fait l'interprète, dans le ''Ku- s asSoocier mê1ne avec de:i. princes c:1ré- Lor~u(" l'Etat .seldjoucide eût 

c.Deux réun1ons, dans le même édifi- run", de l'allégresse de la nation tiens. li tépandlt &e3 projets et f.t con.- organisé, on créa des cor,p3 .;péciaux 
ce. Mai§ comb.en grande est la distan- tu.rque, dresse le bilan de l'oeuvre nait1e res 1.ntentlons au ni.oyen de cor- tach~ à la personne du .:)Ouverain . 
ce qui les sépare, l'un de l'autre, ces déployée jusqu'ici : 1e~pond.c:1.nces, de sermons, de livre3 et Se confollffi.ant à la vie:lle ttad.tion 
deux mondes... •Le premier Kurultay ava.J.t aurtou~ parvint, en unissant les furcs musul- tUTQUC, l'empire seldjoucide créa sur 

Le but de la première : attacher le un caractèr(" prépa:T.atoire. Il dressa un n1ans, à creet ·un enthousiasme généi ;,J, ses territoiTes des T~mar ( F ef!' milital­
peuple au passé, l'endormir, l'étourdir programme de travail et désigna une QW lu.. pcr.mil d'oppo.s.:.r aux Cro,.,.és res), dont .}es détenteurs a1~rportère-'1t 
par d~s ~tupéfi.ant:;, lui barrer 1.a route, co.mmiss.ion :pour son appLcati-on. Le un front un.ique. les plus grands oins à accroitre l"\ 'P.,..O -

en fa .t~ le prisonnier des caprlces d ' un ~econ.d Kurultay a permis de conc;tater Lei ~uccesseurs de Nured.din périté. 
8°'UVeT"l.n dont La dégénérescence, à tr:a les fruit.<> des travaux de cette comm .s~ l Sal.ahadd.m Yusuf Eyyubi. à qui nou.s A l'époque. de~ Samanogullari et des 
ve...~ les qècle.s, a coûté fort cher à la s.ion de co.n.:.ert avec la nat:on ~urque aivons di.t qu'il fut donné de 1.eprendre Gaznévides, les miJitaires ne 1ecP.vr- .. 
na.tLon. toute ~ntière. Ces tésultat5 et ces oeu- Jér1usalem.. eta•t un des chef.,, t111lita .. - aucune !old.c, et point de te- .. res. Lï:.~t:1t 

Pour la réalisation d'un pareil pro - vre-s, démontraient les difficultés df" la res de l'armée de Nureddîn. Celui-ci a.- seJdioucide, au J:eu de pet ·evoir d "e" 
~ramme, nous voyons trois é'.ément~ ' n- lutte pour la langue qui a:vait été cn•re va1t chargé l'oncle de SalaJ .. addin, un tem~t des cuhivateurs l'i.rnoôt fon" ie·r 
téressés ~·allier toujours : un monarQue prise : il était alors impo!t&ble, tOllL\,,.· hoanme qu1 portait le surnom de !:;:ur- qui lui re'Vena't, divii,:.a le.-,. lf"rreJ "" ! Jt 
qu1 veut tenir son peu.pie en état de .Kr· fois, d'établir où ces d.lfficultés au:-aient guh, (f_1on de1t 1nonta,gnes), d 'at.aqLcr détPrm.'nés, dont il abandonn:t.. les i1n 
vitu.de. ur Etat impérialiste à la recher· pris fin. les Cro1sés au ,!::,ud. A la mort dt> ~--r- PÔts aux soldat~· - Ceux-cj é.a ent irté- "'~_...,.,. 
che d'un peu'Pic à coloni.er et ent!"e l.es .\ltais l'awect de la Question t- t tau guh, 'uredd.i..n le ramp.ëiça par Sala- 1eS!Û à la pr.ospéri!é du lot QU'; leur 
m&n.: de qui cc monarque e.&t un i.n! ... autr':', auiourd'hu. que se réunit !r troi- haddw, neveu du défunt ( 1i74). Ce fut était d~Îs:né, caT les Î'm•;::>Ôts auQ nt"n· 
trament. et les groupes qui ont int~rêL sième Kurultay de la w~ue. Le3 d~f· urecldin qui prépa.ra le plan de con· taient à mesure. 
à empêcher un .peuple d'avancer en se fK:ultés Qui se dressent devant nous, quête de Jérusa.lerm, les moyens mili· C'est ainsi QUC sans recourir à des 
servanl da.ns ce but du fanatÎ!:ime reli- s.ur la voJe de la Révolution de la Jan- taires, les a.rmes de !:>aJabaddin., dont il frais, l'Etat e~djou ... ~de rput po!iséder une 
gieux... gu.e et qui, pendant nos quatre ans d'ef- l tut, du reste, le maitre et 1 éducateur. force de cava.lerie fort .rnportante et 

Lundi. 24 Août 1936 

' 

Nou:J .avon.s vu d'ailleur.s penda!lt la forts, d.pparaissaient plongées dan! d'é- Nurêd.din était Sl certa..n du r~ultat cornpo.sée de détenteurs de f:~f .. . 
pér:ode d'armistice, avec que1le faci(jté paisses ténèbres, peuvent être i-denti p ! final, si a.ssiuré d'atteindre son but, Qu'jl D'.autre Pë,rt. ce système per·n1it la L..~:....-'"".._----------~---"-..:.:,_..,,: 
le trônt!', le fanatisme Telig.eux. et les fîôe3 et éc~r-ées ; nous d..ispo90ns à ce avait déjà fait constrwre la chaire Qu.il valorisation des terres, qui devint p.ar· 

1 

Et.att impérialistes AC sont accordés propos d'un projecteur scientifique puis- des.tin.ait à la. ·mosquée d'Omar à Jér0r t.i.culièrement considérable sous les l'ut• parl_L·nJ:ii•ili\ fl11Î Ili' laÎ'-'-'C~ Jltl" d't
1
lf'f' <'111'it•u..;(', f1C ln 

paur entraver l'indépendance, le déve· Mnt : )a théorie du Soleil-Langue. sale.en. Cette chaire, Qui est un des chefs.- Seldjo.ucides. On le retrouve dans l'or- {IUPl',·r t'i\·ll'• f'll_ l•"1,;,pn{lt1t•. t··c • ..,,t la ti·(•s Jnr{lf' p:11 lic·i11utio11 <1<'4' 
loppement et la révolution de la. nation li suffira d'un petit exemple pour per- d'oeuvre de l"art du !2ème siècle. fut ganisation de !"Etat seldjouc.de d'A- fi•mnws "

1
.'x 

0
lll'l"l\liooh. \"oi<•i pl11si1•11rs i11,t:111tan1's lh' 1•omhat-

turque. mettre de aa.isir les avantages Qui nous ipl.ac.ée à l'endroit où elle était destinée natolie et celle de l'empjrc ottoman. j taulr>', '1 111 
Ile' Sf,lll J>a" Hl'IHt"•: .... flll<' •te l••nr~ <•l1a1·nH•s, C't)Ufltti-

A · d"h · da ont été a'98Ufés sur le terrain scientifi- par SalahacLd:in, ap.rès la prise de JéJu.- A l'apogée de l'empire. 6eldjoucide, I ..,('Ill .
1
•'S 

1
1
1
'

11 l1f)S lllilil:tll"t''-', fClUl lt• t'Ot11l tic• (('tl t'l Stllll :tu~si ra-

lais de Dolmabahçe, des voix retentis- q..e, par la théorie en question : il y a. sa.lem. ""' ....... · ... -. .., 
... u1our UJ., ns ce même pa . 1- eH-tt'f de 1·a-e'e atte1"an1·rent 1 lll4'11f'4'S li l'f)ltl hlPSl.\t~t•s lfll1l t'f)UlltlC~ 11'\\ r••n1halt,·111ls 111;\l(•L: •.. 

sent auiow-d'hui, annono.atricea de pro- deux ans. nous disposions de deux mots Celui-ci fonda l'Etat C:,yyubî, dont le 400.000 h-0mmes. Ce chiffre n'est PM LA VIE SPORT! VE 1 ' 
grès, rle science, dea voix qui jnterprè· pour expTimer l'Klée du Créatew, Allah royaume des Mem.lllk. deva.t consti - c.ons.idéra.ble si l'on songe à. J' a.m1pleur 1 -- - ... (>S lllOrtS \

7
1 \

7
êl n tS 

tent le rôle de la révolution auacitatrice et Tanri. Les dictio.nna.i.res indiQu.aient tuer la continuation. Même a,près le des frontières de J' cunptre. En dehors 1 LUITE L'enquête au wjet des escrnquerlcs à 
d~ réveil et de lumière. le prerrner, cœnme un mot ara,be. le .e,. morcellement du grand empire Seldje>ur des troupes placées 19ous les o.rdTes di· (JÎUHl'li :\lt•h11l1'( ))al l\a.1·;;-:-\Ji l'assumnœ, con'tintue. L.'1. pluiprui.t de:> pcr-

Cette voix ne se bonrne.ra à nou.t &'P-' co.nd cvm·me un mot en tUilC pur. Et cide ce .sont les Turcs qui dirigèrent. au rects du souvera:n .seldjoucide, il v avait . . "Tlfl QU ron aV':l.t fait pa..~r pourr 
prendre Que notre langue est une lan~ c'est pourQUOÎ nous avions banni I.e mot moyen~âge, lea destinées du mo.n.de mu· des fod11rnatio;"-8 I mi

1
litairMes. des ddiffé·~ -1 g-n;esu 011 :~~=~a1r: ::~l~L~;urp~i:er dti: 

1
nortes Quo!qu'd!~ fussent viV'J.1lrtŒ et 

gue trè<J ancienne, à nous faire retrou- Allah de nos écrits, pour le remplacer subnan. tentes ynashes oc.a es. rus ces ern1c- I d . . que ~·oo pu JnttJrroger, nffLnmenit que 
ver et identifier Les racines~mères Qu.i. par Tanri. Or, nous appren()J1.s aujoUJ'.. La civilisation aeldjoucide res trou.p.ea se mettaient. le cas échéant)d,onTo~ ~e sont poursuivi. hier au st<tde tout s'est pa.Œé a leur insu. 
demeurent aujourd'hui inconnues au m.Î d'hu.i, grâce aux méthodes d'analyse de L'~tion de l'Etat à la d.ispositi.on du souvt!rain. Il était. I ul a ls:.m.d I ~ . Le mîri.istè-re de i'Intérieur suJt <I" prŒ 
lieu de la foule des langues. Elle servi· la th-éot.ie du Soleil-La~ue, que oc& Les d.ifférentes parties de lempire cependant, indispensable que celui-ci .. e .r.: ou e a reunion étajt con!t-litu~ .'enquête et dcm.:mde dœ e}..1J]foa:t.lon.s 
ra à nou& faire connaitre la vraie pla- d-eux mots sont également turcs, l'tm et scldiouCJ.de étaient .gouvernées par clif~ afin de maintenir l'autorité de l'adm.i~ pa~ la rencontre Din.arli Mehr:nf"t-Kana .1r ses dti.!fêlrentes ph:J.Srs. 
ce de la na.lion turQu.e dans l'histoire. l'autre, il n'y a, f'"ntre eux, qu'une dif~ .férents membres de la dynastie. dont ni h"ation centrale, eût à ses ordres Ah. 

1 ·~.s deux a~v:~r aires fourn1re-:it une 1 J • f 
/\u1ourd'hui. beaucoup d"entre nous. féren.ce de nuance. Allah signilie UJl l'aîné êta.il consi.déré CO~ le chef des forces militaires considérables. mas:nl IQUe exhibition Mehmet dé - es pauvres sapins . 

d 1 d ·L~ ,. 1 lei! , , 1 d '"E M 1· . , d Les cérémonies milita1'r•• 't . montran~ toute sa techniqu.e et i\li dé~ Hler, une vlnrgtaJi:nie de s::\lplns onit brû.lé 
quan on pare rustoire turque, ne etre qw, COlnme e so . qu.i <pW.se en ge.n.era e Il tat. ais a.utonte e extraord1"na1'rement faotu~eu .. - e acJhent p'oyan! a puissaocc '\~raiment fo.,..rn;da- a HeY'b.f':'f1'"' ·1, ~~ •~. r• .. ~- d'un ·~-1-lon-
on1R:ent qu'à l'lllsto.ire de l'Etat ottoman. lui-mêrme sa lumière, recèle en aoi la cc chi;:f dépendait de sa fo.rce. ..:>- ez u.. ......- ~ .._.uiµ;; ................ •P 

Quant aux. ouvrages d'histoire dite tiOW"Ce df'" toutes &es Qualités. Tanri m- Les campagnet qu'ils d.U'l'ent en- les Setdiouc.ides_ Les vieilles trad:tion9 ~l,e .. MÎ!heureusement. Kara A .. li, ~'étant n!ste QUl ~ été 3Jl'll'été. Il e. <iêcle.ré avalrr 
S!:ênérele, écrit.a par des étranaera, ils ne gnlfie, p.a.r contre, un être qui re'Verbè- treptendre à l'époque de la. formation turQues exigeai.ent que l'armée po..«!Sé- e-~is e ~ras. la lut_te fut arretef": à la fa.it du feu TOtr prépa!T":T son. déja1iner, 
présentent la TurQuie que eo~ la. forme Te, comme la lune, la lwnière Qu'il rc- de leur empire obligè.zie.nt les pr-eall.iers d·ât di.!s corps de musici.ens et des poè-

3
bem,e ~inu".:e ot Din?.!J:li Mehmr.t pro­

d'un élément destructeur et démolisseur. coit d'une eource extérieure, c'est • à- souverains seldjouci,des tels que Tugrul tes d"anmée. clame vctinciu!!"ur. Un match-revanche en 
Cette façon de voir, née d'une part de dire une jdôle par exemple, que l'on et ALP .Aslan à mener une vie fort .siIIlr' Les trouipes .seldjoucides étaient éga ... · tre c;<J ... lutteurs doit être m' ci:ur pied 
l' opposÎtÎon ck.s rel~~ons et du fanatis- ICCOrutd.Ît comme une image de }a d_i - p}e, ma.. par Ja. suite, et à partir de Jernent pourvues d'h&pita.ux de camp.a- ., ' I p utot. ~ , . . . , 
me.. d'autre part, d& trac.es laissées da.ns vinité, mais qui n'est pais la divinité el- Meli.ksah, les empereu.rs, de plus elli gnc dont le matériel était tran~porLé ~omn:i~ a I ordlnaire. Tekirdag:h l~ü-

Le n1ouven1<'nt du port 
de Constantza 

Bucarest. 2 3. - La dt!"ection g('ne· 
raie des ports commun.iQue que le pa­

villon italien est passé en 1935 du 
5ème rang au Ier dans le tra.f- mariti .. 
me de Constantza. avec un volume 
égal """ 27 '. du total du lrafie. L"An 
g)eterre v.cnt au deuxième rang, avec 
1 7 '• d ce total. 

1 P
air des ch•·meaux. 9ey1n bnlla par son absence et ~1iilav'm 

les cerveaux. par les dernières 'Périodes e-même.> plus <!lnTi<:.his par .l'a,gTa.nd..issement de -
de l'histoire ottomane, a empêché de En/1n, dans le ucumhuriyet" et leurs territoi.res, eurent une existence La politique religieuse ne p.udt ~t' h;attre fune A foi~ de plus avec 

' · li !'on a versa1re · e.ntome. 
voir et de Tecon.naitr-e l'immense in - 'Lu Repub que", après avo1r placé très faatu,euse. Les oonfl~ts re)jgieux battaient leur 
fluence du tu.rquisrne, en tant Qu'élé · les travaux sur la langue dans le C<munc les autroa Etat.s Turcs mu· plein dan.s le monde musulman à l'é.- Novi• ment créateur et fondateur de civilisa· cadre de la Révolution turque, M. suhn8Jls, l'empire seldj.o.ucide était poque de la. fondation de l'Etat seldjoUr 
tion, d.UX époques les plus reculées de Yunus Nadi conclut ~ pourvu d'une admi~tration centrale lcide. L'influence des Khalifes chiites far 
l"histo.re ; elle a empêché surtou1 que cLes recherche• au sujet de la langue trèa forte, à la. tête de la.quelle éta.it tim.ites d'Egypte et de Syrie, se trou-

Abd.u~'!aJ1, 13 ia.!llS, yi· vou"u ipêchcr 
hier des à BeyJc.r;bey porr_ pl ù 
tout à C<>U<J> è<\.r.11 nm enldrmo -0u l"œu état• 
tri·s profonOO. Ne ·ha.nt , nager, ~ 

s'Œt lllOYé n.va1111t qu.'on. ait pu ~e SEC<mt.."ilf". 

Les Japo11;1is la connaissance de cette vérité pur 9C ont eu au.u.i pour r~ultat de créer une pla.cé le vizir, gouvernant a.u n0«11. du vai.t avoir gagné du te.rra.in, tand~s que 
répandre partiru le-:1o ma.sacs. théorie qui fait remonter to.utes le! lan~ souverain. Des offices spéciaux géraient Je Khal.ile Sunnite Abbus.ide de Bag ... 

Dans les ouvra~es écrit.a par les spé· gues civilisées à la source de la langue les diveTses branches de l'activité du da.d. éldit réduit à lï.nwu.i.seance.. 
ciaL.ste~. nous lisons des informations turQUe. c· est la théoTie de la Langue- pays, et ces offices ét&ient dirigés pa.r De violents conflits divisa.ien.t aussi 
fort remarquables : les oeuvres do l"é- Soleil. des ministres. Le vizir était l" chef su- les différentes dogmes sunnites. En pre­
poque néohthî.que qui .présentent. p.a.r· Grâce à cette théorie. le IUème con· w.ême de l'aidministrati.on. Amidül nant les Khalife.a: abbasside& sous leur 
tout, une 8 aurP'Tenante reSM:m:blance, grès lingulstique e:at appelé à a.voir unie mülk, vjzir de T u~rul, et Nizamülmülk. pr·otection et en assumant la défense du 
sont toutes venu.es de l'Asie Centrale : énorme importance historiQue dans le vtzir de Meliksa.h., éta.ient justeinen·t sun.nismc, les Seldjoucides aff.aiiblirent le 
les Su.mers étaient des Turcs : la plus monde de la science. célèbr~ par leurs talents .d'hommes chiisme et .passèJ-ent à la tête du monde 

en An1érique du Sud 
- 1 Rio-de~fanL'iro, 21. - La commis--

Q\JC;S., oppre eu,n." et orgu('·~ieux. et sion parlementaire a décidé d'annuler 
leu.r rendire-nt leur. l her ;._5 ret.gieu- le contTat ex..st.ant avec une !"ociété ja .. 
ses >. ponaj!"e pour la mise en valeur au point 

{De l'«Anka.rta,,,) d!,. vue agricole de l'F..tat d'Amazonas. 

ancienne civili58.tion de la vallée de Ainsi Que no.us le dis.ions ici, il y a d'EtaJ:. musullman. fluhlies 
!"Euphrate a été c.réée par les Tures ; Quelques jours. les recherches au sujet L"administration seklioucide était. d.u La politique religieuse de !"Etat sel-
la tolérance religieuse, qui est l'un des de la langue turque ont. atteint 1' étape ·reste extrêmement oTd.onnée : son diouc:ide était un des élémen.t• de sa n~- L '>8 e t mb 1936 ) d" · • ~ e - • P e re • un 1. aura heu à Ankara, au bureau de l'Eco-
plus grands critériums de la civilisation, où elles doivent être confiées à une in.s~ défaut prjncipa.l consista da.mi le fait litiQue générale. d M" · • 

1 E d 
nomat u mistere des Travaux Publics et sous pli cacbete' l'ad1"ud1"cat1"on de 

n'a existé, avant le XIXème sîèc e, Que tit·ution d' tat Qui compren rait un ln. que les vieilles traditions turques furent Se conformant en cela aux vieilles trar ' 
chez les anciens TW'Cs. ltitut pour les étu.des théoriques et histo- quelque peu négligées dans l'organisation dition& turQue.s,, l'empire seldjoucide .9C 

13 
articles dive~s nécessaires à l'atelier et pour la somme ~lobale de 18.540 

.Jusqu'à une époque très récente, le rlQues et une Aca.clémie pour la langue de cette adaninistrati.on ma.i.s rnontr.-:i. iort ~ulta.blc envers les Chr& livres turque::.. Le cahier des ch21.rges et autres documents sont remis ttratuite .. 
monde savant turc. le .plus intérr..ssi: courante. l'influence des vieilles traditions tur- tiens sou.m.is à ses lois et leur laissa une ment par le bureau de l'Economat. La garantie provisoire est de 1.390 Ltq• 
pourtant à ces questions, ne 8 en occu· Les réformes entrepri&es pa.r Atatürk liberté c.ultu.re.lle COlnll>lète. 50 piastres. 
pait Que de façon très impa.Tfaite. c· est visent à faire du peuple turc une nation mages et la gratitude de Loute la nation ~L":9 hi-sthoriell.6 g.éor,g. ien. '· syriens, a.r- Les offres par écrit, suivant le règlement p••u au i"ou,,al offic1"e) d. 
la raiwn pour la.quelle tant aux yeux. moderne dan.s toute l'acce-ption de GC pour avojr voulu nous servir encore d..e men1ens c antent a UIUSSOn la Jouan· 7 · 193~ b N ~ 
du monde savant étranger qu'à nos pro· 1 terme. même dans Le domaine de la lan- <T11:de dans cette nouvelle réfof1me ap- ge du Sel.di"o··-'~-- · 1 • 1 mai t:.t, su o. 3297, accompagnées d'un rf'rtificat déliVTé par le Minis .. 

1 
e~ ~ qui « es sauve- .. d T . A 

pres yeux, Ja place de la nation et de gue. Nous offrons à Atatürk les hom- pelée à coUTonner toutes les autres.> :rent des main-s des Byzain.tins fanati- tere es ravaux Publics, devront etre remise! jusqu'à lundi, 28 septembre .,.,,,========--=..,.,,,.,.,.,,.=.....,,-,,"""'"--,,,..,...,. --=.,.._.,,.,,,=- _ -=-_,,,.--- 1936. à 14 heures. à Ankara. au Bureau de !'Economat du Ministère. ( 240). 

FEUILLETON DU BEYOCLU N° 56 

PETITE (OMTESSE 
par 

MAX DU VEUZIT 
----elll--•--

Chapitre ut 

cElle avait de j-01.is yeux 1 Wl teint 1 
une taille 1 un délicieux visage 1 Btof, 
M. Phit.i>oe avait trouvé ma.dame à 
son !toût Le plu.s drôle, c'est qu'il était 
ouaslment tombé amoureux .de mada­
me du prernieT cotÇ> 1 

- Oh ! pro.testa Myette en To~Î.S· 
•a.nt mal.<ré elle. 

- Ah. «"" oi 1 li fallait voir son 
chasrnn quand il a su la vér;té. 

c JI paraît Qui'l avait dit des chos.a, 
et encore des cho5e5 f, .. 

c li ..;tJ1t furieux après lui·nkme. de 
quoi en dovffiir fou 1 

c Sïnf ..Jrmer d'une jolie hrunette et 
apprendre qu'il s"agit de votre lésiiti­
me... mêm~ C1UC c'était à e&iUISe de la 
a>r.é~ence d~ rune, s.i j.olie, et si attra,. 
Yante, ':lu'tl dit tant de mal de l'autre 
pour avoir l'air d'êrre libre, san~ atta-

c:he, ea.n.9 !ien 1> 
Le bon C"--ar-olin brodait et racontoa.t 

tout cc qui lui p.a.ssait par la tête, tout 
heureux de voir le v~e de Mvette 
s' épanouiT de plaisir. 

C'est que rien ne pouvait être plus 
agTéable à Myt!tte qu'un tel récit. 

Ses yeux en brillaient de joie 1 
Enfin. I" o~u~illeux Philippe con 

flaissait le vrai visage de celle qu'il ava.t 
épousée. 

Ce n'était .plus un rêve de cauche­
mar, une .pauvre séQues:trée sans soins 
et &arl.9 toilettes. Maitenant, Philippe sa­
vait que ccJle qu'il avait Tepoussée et 
déd.a~née était digne d"inspirer de !"a­
mour à un hQJ11JTle. 

Myette n'avait ja.rhais osé espérer 
une aussi belle reva.n<:.he 1 

Philippe amoureux d" elle 1 Phi!i_., 
rnalheureux 1"P&r sa propre faute, et à 
C&U.Oe d" elle : oh 1 la be'lle vengeance 1 

Une ioie délicieuse l"ava.it envahie. 

Son émotion était s1 forte qu" elle en - Non . .le Lui ai dit au revo.iI. li m'a - Oh, madame 1 C'e.t mon p]u.s 
eut dA.., }a...-..ee aux yeux. répondu.. Qu.e c;.a.. dP.nendrait de madame h d · · 1 Su t t · 1 · ....... ..... . -,.. . c cr ettt . . • r ou • SJ. e Jeune maî-

- Oui, ma.dame la comtesse. 
- Et çà atasi. vous le lui la:'!ter-" 

Mais elle ne v.ou.la?t pas ipleu:rer. C'é- la corotesse ..• avec elle. certaincmPnt, tre venait avec madame la comtesse ha 
E li 

. ignorer. 
ta1t très drôle 1 Amoureux. d" elle 1 t sansc e e, Jamais 1 biter Louvigny. li y aurait enco?e de• 
li la d fr Oh 

. ~ - Ce>rnpris ... madame peut comptt"I' 
e e ée ta e rire .. . un rir-e ais, jeu.- . - • '~ : c'est du chantage 1 tête.s blondes au vieux château et des sur moi. 
ne. tout vibrant de triomphe 1 fit-elle en nant. r<res joyeux d"enfants dans la p t"t _ Eh 

Ph
·1· I' · · 1 pL,t:...... _ 'I · I C' 1 d 1 e 1 e bien. maintenant, mon aroÎ· 
1 ippe auna1t 11.1.U1vve &1 ait &OU - •. es .cœnrne ses ernières paToles 

1 
voiture à âne que 1' e prome' nerai's. c~-- · L • 

1 
·1 uuu retournez a ouvigny... tenez le chtt' 

hir par elle 1 , o,rsqu, 1 m. a vu bo.uleversé .par un ai me autrefois, dans les allées du na-. 
E d bl 

..... teau avec les mêmes soins que lor9Ql.le 
Ile 9C isait : P. ro emab.que retour : cOn est un Bon 1 voilà que cette évoca•'on du 

d 1 
u votre chère maîtresse v vivait. F.t st-

- Je ne suis ,pas méchante, pour- JOUet ans es mains de la dest~ée, vieil homme fit encore rouler uno lar- d l 
1 •· ten ez les événements en faisafl 

tant, mai c'est si bon de ipe:nser Que mon pauvre Ca.roli.n. J'ai Quitté la FTan- me sur la joue de la jeune femme. part de ceux-ci. me 
le comte est ,malheureux ..• à cause de ce pour fuir une femme que je ne vou- Ah, C'a 1 elle était bien nerve113e ce _ E t d d 1 

Il 
··1 • · · I · • • · · · · 1· 1 La . . n en u. ma ame a comte.oc. ce e qu 1 mepTJSaJt tant. ais PU conn.a1tre ... peu.t-etre 1ra1-1e au Jour- a 101e de toU!Cher du doigt !'ta A · · J . · ri' 

Ell 
'- · LU · 1 · , b 

1 
d d f . . h . l · - · u r.evoJT. mon ami. e suis co 

e trouva i.a vie oc e QW u1 ?TllC- ou. u mon e pour u1r son souvenu revanc e .s.i ongternps attendue lui en- t 1 d • . 11 . t · }'- h ' . · 1· · 1 · · 1 en e e vous ... vous etes 1nte 1 ~ent e 
naJ,tea1t une te ic revanc e. 

1 
parce que Je ai connue ... > evatt to•ut contrôle sur &a sen'f' bilité · . . · d'hoi 

C l"h la da" . ·-- Ces d ·• 1 1 d EU • . Je seno que vouo avez agi auiom 

d
. ormne ~~ed reg! achr it h'-~·-·.. d b 1 em1ere~Mparo esElelurent . ~ on eFfle g~unnanda elle-même : 1 co.rnme l'aurait souhaité ma belle-mèrt'· 
Lt .. par cctt~ 1.o~e . ont 1 erc ait a e ou eve:rser yette. e sentit corn- - aut-11 que cette histoire tP ti~n· . . . • . li 

d~v.1ncr la S'l.$rruficat1on, Myette !te res- me des d-0.gts d.e .fer lui étreindTe la ne au CC-'t-ur, ma pauvre Mvett•. S.ois cal .. ~lie reR"arda le "": 1 ~ 1 ~1.an? 8 elo;~!'lf"r. ui 
<Sa1s1t, ne voulant rpas qu'il ~upçonnât gorge-, en même temps que des picote- n1e, plutôt 1 La vengeance est un nlat 1 etai~ hedureu~ des f~Iicitation~ q~ elle 1 t 
la ca.use de sa satisfaction. ments faisaient ·monter des lanme~ à ses qui !le manne fr "d t . h. t' • avait n re ees et il .marchait f1èreme!1 ,., 01 , e 81 ~·u eirneus •. 1 . , • · e 

Et elle cse remit à i.nterro.s:ter Carol:n. yeux. pour un m t d Ph'J" U comm-z ! l ava'.t remporte une v1ctoi1 

E M 1 
o e 1 1ppe ou un a en~ S... 1 · Phil" re-

lie voulait tout savoir et il dut repren- ais, e le ne voulait pas s'attend'fir drlssernent de , .. :ei11ard, tu soeras plus . d ~ ur mo?sieur tppe, ~ous 11, 

d.Te le r.écjt dep~. les pr~iers mots ~r .le ~rt de son ma.ri si. coupa~le vis· at~einte que cl'lui que tu veux. toucher. vicn,· re
7 

au ch.ateau 1 Il est ~e m.abJI. 
pro.nonces par Ph1li,ppe. i a VIS d elle. Pourtant, <Sa Joie était tom~ Et tout haut, au vieil homme : le : ieux C.arollltl, et comme 1 a dit • 

Le vieillard Tépondait complaisam - bée d'un coup. Maintenant, elle avait - Ecoutez, Carolin. Je vo~ p-romet.s pettte c~mtesse, notre pa~VTe chè:-e c:l.iJ 
ment, se gardant bien de dire un mot' l'tmpre96Îon Qu"une bonne cri...qe de lar- d'esa.ayer de retenir ici votre jeune mai- me serait contente de moi ... 
qui pût nuire au comte, n;i_ais s'ét~ndant 

1
rnes l'au.ra!t .so1!1agée. . tre, mais il faut que vous m

0

aid!ez. 
longuement sur tout ce qu 1l aoy8Jt pro,- Et ne s e.xipl1<1uant pas la pers1stanCP. - Je suis, avec joie, aux ordres de 
pre à toucheT le c~r d'une jeu.ne fem-

1 

de ce. ~~~· ~Be pensa que ce qu.i _la madame la comtes.~. 
me. chagnruut, c cta1t la pen&ée que Ph1i4J- - Promettez-moi de ne pa.f dirf' à 

Voilà, M::adamc la co.mte98e. te:r· pe s"éloignant pour toujouTs, sa proie M. d'Armons que vous m'avez mi~e au 
m.ina-t-il, pourquoi j'ai condujt mo.n - IUIÎ échapperait. courant de ce QuÏI vous a dit. 
sieur à Ja .gare, ce matin, sans QuÏl ait Vous aimez -beaucoup votre maÎ· - Ah, sûrement. QU.t'. j~ ne lui dirru 
sGn~é à .me donner des ordres au sujet t.re ? <le71!a~da-t~ell ... e à Carolin. l pa~. Smtout que le jeune maître serait 
de Lo~v1gny~ . . 1 - Je lat vu na1tt:e, madame. fu-r1eux 6.PTès moi. 

- Et pa,Ttant, il ne vous a nen dit - Et vous eouha1te.z le voir re.ster - Vous me dire7 tout ce qui le con· 
de particulier ? · en France ? cetnera. l 

(à auivre) 

Sahibi : G. P RIM! 
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